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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER ou SOIR 

l~ ~é1art 1our ln~ara ~e M. l~met lnünü ... 
Les ministres présents en notre ville l'accompa~nent 

Une n1ort subite -·-
Hier. vers mkli, le nommé Thémtst.ocll! 

Gait.anos qui s'était rendu au consulat gé­
néral hellénique paur y regler une nffal­
rc <le passeport, tombait brusquement !nn­
nimé, dans la cours du consulat. Le Dr. 
NicolaïdL,, appelé d'urgence, constata ~ 

décès survenu par syncope cardiaque. 

La Conférence tripartite est 
convoquée pour le 16 courant 

V ers les élections d'octobre 

en Angleterre 

l.1•s positions 1h•s 1111rtls 

Londres, 10 A A. - Les or~anisa· 
tiont politiques déplcricnt une trèa grande 
activité en vue de préparer les élections 
d' octoble prochain. Les candidatures .oc· 
tueltrmcnt en présence indiq~nt un to• 
tal d'environ 14 70 candidat• répartis corn 
rnc suit ; 

Notre confrère, le c Haber > att.r!bualt 
hier cette mort au !ait que l'on aurait re­
fusé à M. Gaït.:moo, qui est rœoortlssallt 
turc, Je visa puur se rendre en Grèce et Y 
subir un tl"~llement. c On eut al.nSI la preu­
ve, concluait ce journa:l, que sa maladie 
était réelle et qu'il avait non moins réelle­
ment besoin de se faire saigner. Malheu­
reusement, il était trop tard. > 

Suivant l•s in!o!'I112.tlons qui nous ont 
été fournies 11 ce propos par J.e consulat 
général de Grèce, les fa.lt.. re scroient dé­
roulés de façon légèrement différente. 
M. Gal·tanas av.nit obtenu le vJsa. den1andtl 
J)Our sa !emn1e et 1u1. Il en VO'l.11ut un aiussl 
pour ses dcu.x enfants. Le pré~ n'ayant 
pas les pouvoirs JX>Ur le Jut a.ccoràcr. M. 
Oa1l.:l.no.s •'ét.a!t énervé. D ro!Ut dans le 
ha.il du consulat où, e!!ectlvcn1cnt, U suc­
comba à unP. 5YllCO'.PC'· 

On le sava.lt de tempérament sanguin et 
menacé par une Issue fatale de ce genre 
de sorte que ses proches. quelle que fût 
leur légitime douleur, n'e nfurent nullement 
surpris. 

Un meurtre à l'usine 

Bon1onti d'A ydin ----Lr kavas Ibrahim, des usines « Bomon­
ti >, d'Aydln. ouL:ré d'avoir étk licencié, sa.M 

le paJement d'une 1ndemnitk, entrant dans 
le bureau du directeur, un ressortœmt 
tchéeoslovaque, tira contre lui sept coups 

-----~·-----

La réunion du 30 Septembre du Conseil 
de la S. O. N. ne sera pas ajournée 

Pario, 10 A. A. - M. Laval a envoyé Mandeb. 
à Londres et à Rome dea invitations pour La presse égyptienne continue à mel· 
la Conférence tripartite du 16 courant •ID' tre en garde le peuple égvptien contre la 
le différend italo-abyuin. politique impérialiste de I' Ancleterre. 

M Aloi1i, accompqné de plusieun ex- L • • ( ' f • t f • 
pert~ représentera le 11ouvemement ila· a 1111 1e ang 0-1 a 1ennc 

lien. , , , et la paix du Continent 

Londre•, 10 A. A. - Lei cercles auto- Londres, 9. ~ Le • Dailv Mail• pu-
riiéi démentent les rumeur• au sujet de blie un article de lord Ca1lelrei11h ( ? ) 
l'ajournement au 30 septembre du pro oui, tout en dé~lorant let. nombreuses 
chain conseil de la S. D. N. afin de don- manift>slations d'une minorité,. au 1ein 
ner un plus long délai aux conversation1 de l'opinion publique britannique, en fa .. 
anglo • franco .. itaJiennes sur le différend veur d'une intervention anglaise d&JU le 
italo-abyuin. 1 conflit italo-abyssin, démontre l'inoppor 

On rappelle ici que le gouvernement i tunilé de .cette. AgÎtalion ~n Cf' qui a trait 
britanniciue a déclaré que le 4 aeplembre aux relahona 1talo-angl11.1sea et les dan­
e•t la date-limite. gcn qu'elle comporte pour la r>aix e-uro­

péenne. 

Une nou,·elle dépourvue 

de tout fondc111cnt 

Les troupes abyssines 

Londres 9.- Suivar.t des nouvelles 
Rome, JO A. A. - Une ~ence é~an-. d' A~dis-A~ba, l'affl~~ des troupe. a­

l~ res d'infonnations a publie ces Jours bys.s1nes ver• les fronheres Nord ri Sud 

d"m·-1 que selon les bruits provenant' se confirmf". Lea journaux publient des 
• ·~ • ' 1 d' . f t . • ttr'b . d'lrubrück, de nombreux déserteurs ita·; p ~na acl1on an zusislet a 1 ue. au 

liens nrriveraient,chaque jour,en Tyrol et Nerus. 

que d:"~sera.ilent mlorlsl l~ansdles montala- L'EthÎO!JÎe et la S. !). N. 
anes P"'~anl eur en a ive e pau« 
frontière. Genève, 9 . - Les journaux relèvent 

Cette nt>uvelle est dépourvue de tout que l'Ethiopie n'a pas réglé deouia 1933 
fond-ent. 1111 quote part annuelle aux frais de la S. 

I!: de revolver. J D N 

490 conacrvatcurs : 
SO simonistes libéraux 
28 travaiJiistcs·nationaux 

505 travaillistes : 
400 libéraux samuclistes. 
('es chiffres demeurent 1ujeta 

•ion. 
D'autre part, M. Lloyd eorge a dklaré 

qu"il ne sait pas encore 9il prê..ent~t des 
c.andidats sous l'étiquette c: New Deal >. 

l4ïntto:.ntion dea conaervateu.r.s ecrait 
d'augmenter Ja repré.ent.ation dC!I Jibé· 
raux aimonistes et de. trava1llistes natio· 
naux par le mécanisme de déaiatement de 
cer•a nt candidats conu-rvatewa. 

Ccur intention. annoncée d'ailleurs 
par M. Baldwin, <épond au désir 
dr rrnforcer I" ~tiquette c nationale > 

sous laquelle le gouvernement aollic.ite· 
ra à 1' électorat de lW renouveler .ea con· 
fiance. 

Le caln1e se rétablit 

ù Toulon et ù Brest 

Toulon, 10 A. A. - La iournée d'hier 
ac déroula dans un calme complet. Il n'y 
eut aucun incident, ni à l'arlénal, ni en 
ville. 

Une dêJ.ésation d'ouvriers ae rendit au· 
près dn préfet maritime pour lui deman­
Jrr de ne pas être confondus avtt les 
émeu tien. 

Le maire a affiché un appel au calme. 
(.., tribunal correctionnel maintint 42 

arrestations. ni.,"l!urc tlPux iustantanés tirls au:com·sl1l11 voya111• de nos ml- Atteint par lei! balles, le dittcteur e«t ..._ f~'Ang eterre · · • l 
~ rll 1 é id t 1 l""8é écaruc1 Tt Les t rou1X's 1 ta iennes 

l:o"'" '·-Au ll11Ikevl de Trabzon. - En ba.s: 1•' 'r s en tu sez grièvement b . Lem en Y- fortifierait-elle Je détroit, • • • 
~ Il llrctul des notes co11eer1111nl h•s h1•sott1s de la )Jopulatlon. ~.:;. ::'i::~t!~.~~~~c:'i ~!:~:= en route pour l'Afrique Brest, 10 A. A. - Les ouvrier, de 

:1:nij, ~~~td•nt du Co_nsHeil, bM.1· dlsme_t directeur, a. été tué par !'=ln. Celui-ci de Bab-eJ-J\1andeb? Naplea, 9. - Le prince de Piémont, cl'aalnm~nalAquittèrent h'ifer ll•li.travail dan1 le 
q ••çi, la '•Posé hier à ey e Ja • ou ~os !lllllÎ\'l'l'SllÎl'CS utoricux a étk arrêté, - Le Caire, 9 .- Suivant les journaux salué par des manifestations enlhousia•- ~. ucune maru es a on ne ... pro-

C:t,a, Visite du ministre des Finan- ésYptiens. le aouvemement britannique tes, a puaé en revue &eos aoldata et ln ou• duisit dana les rues. 

•c~ 1 
l>.\ttira d k la ~·(101·re des Analada L'amoureux éconduit .... ait envoyé Î1 Sanaa un délépé apé- vrien parlant pour l'Afrique Orientale à Une con1n1ission d'enq' uête 

. oll'lJ>a • emaîn !loir pour An ara, -- cial en vue d'obtenir la coopération du bord du vapeur «Colombo•. o.,.. I• .... 
~'nt.trc ~~ de M. Tevfik Rüstü Aru., Le nommé Ballb. du village Balb, de Ka- Yemen et la fortication de l'Arabie mé- Ion du vapeur le prince •'Hl entretenu Paria, 10. - Les parti1 de aauche, ii la 
'-"' t'taJj .~ Affatres étrangères, !\1. Fuat mburun, a .tué Re!ia. Agée de 15 ans, qu'1l ridionale ainsi eue du détroit de Bab-el .. cordialement avec les officiera. Chambre françaiae, ont institué une com• 
""" • tninist d i · • i -<>-- é" · · d' • . "-'l'rl 0 re es Fin a ne.es, e gener<' avait. demandé•' en mariaee et quL lul a l.C' miu1on en.Quete pour examiner lea cir .. 

ton.1 •. Malp, ministre de la Défen<e n•· C'e>t aujourd'hu! le ZOème '.'nni~er~ai- refilliée par les parent.. de 13 jeune !ll!e. L 1 m· -0-,-,. --·du ___ m1·n1·stre Lu1·g1· R 1 zz 1 constanc.,. dea incidents qui le sont dé-ta.va~ ... ~Ji Cetinkaya, ministre .des re de la \'ictoire d An~f~r.ta, c est-a-dire, ·•· roulf:a entre les communistea et la police 
Au c Publics. d'une journée qui fut dec1S1Ve pour le sort Les nJéres prolifiques dans les départementa du nord-oueat. ' 

~:'.,ont t~~~: dt" Pco?se.ils des "c1in~r~s qui rle Ç'anakkale, d'Istanbul et de toute la -·- Les Pn'..fets de France 
A tom ' c reSldent du onse:i ren Turquie. on mande d'Izmir qu'une fe.nune du nom .--.o<-
natoiieP~e du résultat de son voyage en ,\près l'é<hec du le:r débarqueme~: à de Nes!iye, a mis au monde trois enfa.nts. Le deuil des J' ournaux italiens en congrès J " {.) t dea mesures à prendre. J'extrêmité méridjonale de la presdq~bile, La mère et les bébés se pork'nt bien. ~ re· ,'d (:>, et a re's le violents combats d u e ut, I d' Lu .. R . . ,, Paris. 10 A. r\. -- Hier, pour la pre-

b 
St ent l 1 'l..ejJLI • p d ~ d,. , ,. .d Rome 9 .- l..a preue conunente on .. pagan l!lte. 1g1 azza avait JOUe un Dl.Jère fots dan1 l'h1'sto1're d- la lilèm· R•-1' ( e a - 1• 1un• n'avait pas tar é a. egenerer ~n Les acc1 ents ruemmt' rïncident de vot qui a cauaé 1a rôle de premie• plan dans révolution " , • 

•que se 1·cn(lt·a1't aussi une stér;le guerre de poS!llOn . mort du mini1tre Razza, du baron Fran- politique de l'ltalie nouvelle. publi'tUe. •ou• les préfcta de France oe 
• C' t alors que le commandant bntan- de la circulation d ' 1 réunirent. Ils avaient été convoqués par 

à Ankara niquee~oulut tenter un grand coup en dé- -·-- chetti et de leur• compagnons • voya- I'é égran1n1es de con- M. la\ al qui lew donna des instructions 
, Il est 

1 
, b ant en force- beaucoup plus au nord, En joua.nt dana la me, à Bœlktas, le ge. .. .. · ·.. · · · • .. " · · · · · ... détaillées concernant l'application des 

''t"'-lürk res Probable qu~. sous peu. arqu point d'où l'on menaçait de pren· petlt Orhan vouhlt passer <i'uh trottoir à Le« Meuags~ro »écrit 1 <loJé:tnces écrcts-lois, notamment ceux vjsant 1'a~ 
A~ra. se rende pour quelques jours à ~~eu~ revers. r ensembLe du système de l'autre. A ce moment p.rêcis, l'auto ne 2444 ine~p~cesabcleamaar&!eapp!u, '~:r,di,1 qc~,i~1 :; Rome, 1 O. - ,\ la nouvelle <lf'! la mort bniH ment du coû.1: de la vie. 

l~S ~ d •
1 90 

turc et le coup.r en deux, en conduite ,par le chauffeur Haçlg, survint rle i uigi l{nn" le Hoi a adressé A M. L' 1 D • 
l; SALAIRES D'Es DEBARDEURS m.c'm•n. temp•. la presqu'ile. L.. corps d"a~- et renversa l'enfant. Orhan n'a, heureuse- diriaeaienl vers l'Afrique Orientale, doi· Mussolini la dépêche suivante : accor( entre antz1g 

N Z - vent e" tre con1id ... - .:.. comme les ....-niera I' f dé 
D 4. d•Lrd ' d 'I. mée d'Australie. le fame~x tA. . .·Al "1c1·t· ment, que de légèn!s blessu:œ. tombés au champ ~-d'honneur et :;·~~te .• ro o? 1 mdentl ému par le malheur et la Pologne 
~\\fto... ~. euni ont constitue une e e· fut chargé d.e cette opera ion QUl. a1 ' ------•·~------- 1 , qw .n cause a ou oureuse perte du rni· 
o, " qu, h d 1 d L t t' d b qualité, il1 doivent être 1a""' et rappe- · t R d Berio•, 10 A. A. - Les m1·1,·eux pol1'-
••né,,.J d s •st présentée hier au directeur riussir. Un sommet, proc e u ieu e a pro ec !On es ar res "" re •. azza et e "" compagnqns de vol. .. fll~tt .. c I es affa.ire.1 du port pour lui aou· de"'~-rquement. domine to.ute la pret• __ lés.» I 1e dC!llre vous exprimC'T, ainsi qu'aux tiques &c félicitrnt de la détente entre la 

• a 1 "" M d Le • Popolo di Roma• écrit que • e b d P 1 D · Il li · c 
1 

P ainte ci-après . 'île le Kacaçînartepe. a1trea e cet- Un œ.rtaln M. La.za.rls de Tara.bya 6 éW- • •1 't mern res u gouvelnen•ent mes Vl\'CS et o ogne .et ar,tzJg. s sou gn<"nt parti-
~ l...Cs d "b · qu · A 1 · t 't' • minialre Razza est mort conune 1 avai profondes condo,~ancei. culièrernent les concessions faites par le 
Îlllt e ardeurs touchaient aupara- le cime. JH nR" ais eus~n c e maitres àétéré o.ux trlbuna.ux pour avoir coupé un ~ batt t ' -

I>' un i 22S , · A d d t ·1 vecu, c'eat-à.cfire en com an •· du: c \'otre affectionne' couai·n, gouvernen1ent de Dantzig. 
"'str- , aa aiie journalier de de toute la region. u pie u mon • •.• prunier de son jardin, contrairement :UX • • 1 b' h" u t -. qu 1 d f h meme JQUmal retrace a iograp ie La c Corrc1pondance Politique et Di-
•• tna .. 1 cor était payé par ie agcn fUTent arrêtés par. es "orces un ~"" e- dlspœitlons de la. loi sur la protection des baron Franchetti et rappelle ..,. nom - «Victor Emmanuel.• 1 

fll •hot·ritunea. L"administration du port , 'nes. mais t11nguherement TeBOlues. arbre$ La P onlntique > écrit à ce propoa : 
d 1 c0 1 

, 14 . · tcroge h"t par un i'eune 1· ---·--------------- breux. voyaaea d'exploration en Afrique. nouvdlc de la mort du ministre c Dantz1'g et la Pologne ont prouve' 
erriic• Y&teme à part.ir du _. JWD r~un1es en toute a ed' d d', JCU· L f ~ , , , H f • • et a • 1 1 · au ace et en . •.zza " pro ondénienl attristé M. M11 .. o- qu" elle• veulont s"entendre. Elles ren-

"''l'licc1 il pres entente ave.c lesdites. a- tenant-colone p ein . cr- e aux p"'e'pose' 1 d ..._ • e c d !' 1 nt d •' Le Dr. Lu1'a1' Ra=· est né le 12 décem ini qui 8 a ressé de. .measage1 d ... condo- dent a1'n 1 se1'V'l'<e non •·ulement " leurs 
., .. qu' il a écidé que., SUT les 25 p1as- n-ique, ce jour- a, payda fa~geme e Ml • I' ..., - ,.. 
l'tvicnd' .e Percevait par tonne. ks 20 :,.raonnc. dirigeant e uneu.s;s co~.tre- Le nommé Sari~ récidfvlste connu. bre 1992 à Montekono Calabto. <<;an: ean e:a a aa veuve éplorén ains..i qu•aux propres jntérêts économiques, ma1a éJ(a• 
~l'Î•ncer"',.•n~ aux débardeurs. Or. l'ex- ;;taques à la baioulnnette. da~fr~ta~t • en· •'est or6é une c spécialité >. n se don:ne des tanzaro). Dès l'âge de 16 ans, 1i •était familles dea victimes. lement à la paix européenne. Elles ont dé-
~d~ Proe 'd dcmontré que, par cette façon neini, puis Je refo andt,. e truti,~em .. cnt allures dU p.répoeé du fisc, voire d'\m 1n1 .. r~vé.!~ pyopagancL•te actif et batailleur Ha~:~ic:i le texte du c. Duce > à Mn1e jr>Ué ainsi let espérances de bcerla.În& qui 
~l>•as-. ~ er, Je salaire d'un débardeur ne vers ses positions de epart, sdur ~ c

1
o
1 

te, pecteur des f1na.nces et parvient~ à ex .. du mouvement ayndic.aliste italien. En voulaient voir cette paix trou J.;.e par des 
t\c "'" Pas 40 · d canons e sa ot ~ .......... u.er d- !.............. ....... ........u~., J 91 3 14 'I 1· ·1 mi les diril{eonta « La mort d. Luigi Razza, mon firlèle difficulté- aurmissant dAnt ks relations 

0 ent;' piastres pour une jour· US Ja f>TOtectlon es .. """"'"'" ~ ""'-.a;.,_ gens "4~wies. ll a , • • 1 1gurAJ par , , , ))ab • e• 

L 
ere d •o 1 d ,. 'es de la guerre 't' • - u hie ,,.__ ..-L>• d 1 U · S d' 1 Io celebrc F1 co orateur, "1 attri1te profond:..n1••1 Il ~em1ano·polona'-•a. • 

••Pla' • travail. • te. Ce i'ourlà, es es m.e _ Le . • ~ -· ..,, r, en • ..__,t ._.t, au mo- e nion yn 1ca e avec · ' ~·. ~ ·-' 1 1 · • · 11 1· Co d p é Su' ·1 est tomf:é dans l'acco1nplissc111-nt rlu <le· • • • 
""1 ienn .g~nts demand nt à ce que l'on sur c~ 11ecteur furent reg ces. J~une menv ou es&eya.lt d'a.TT3Cher une certa.1- ippo rri on.i. ass .rn asse. 1 y con •.. 

<a c a 1 · dé • t ies fuyards dcmo ne Mm-· à M ~"- ~-b,,.. __ ... .: ... ua •• d' 'saleur t>t de voir. l.e régime a p~rdu en lui un <I• aes \ 7ar ov1··. 10 A. A. - l..e n0 u,·ern•-
rtnt _ anc1rn système et se · officier qui, arretan . . I • · _,,.. u411; • ~"'U.l.08, il.ill ~wwJ1"' au 0° 128 uu ...... n oeuvre. organ1 • c • •• 

f'Jq PortPrcta à céder ;, l"administration ralisés ~t ;
1 

court de munJtions. I es 
1
rame- de l'avenue Tarlabaai. journaliste et fut un correspondant honlmes les plus d~voués. l...ea ("hc111isea n1t-nt polonais et le Sénat de Dantzia en .. 

te.. l.ine •ornme fixe sur lt:urs salai- nant au feu ; groupant toutes. es orce• actif du c Popolo d'Italia>. A l'cxµJo· Noirl':s de toutt'! :l'Italie t-f tous ceux qui fam<"ronl incessamment d.es négociatione 

4~ "I t trer pour les Jeter con- v· t aion de la. auerrc, il accourul ' Milan, le Conn.ai cnt honoreront digneJncnt aa pour étahlir dans quelles conditions la PO· 
qu 1 pu rencon . 1 ,. . 1ng ans après m,;mo' S E ... . r ·11 t . électrisant e:s energ1eos • • • prévoyant J'jntervention dt" on paya rt, ire. litiquc monétaire de Dantzig cea1ctait d'ê 

;i )': ~spagno)s résidant ~:cill=~:~mp~.ant à to~s, sa 
1
vohl'!nté Arraa, 10 A A. - On a découvert en attendant. devint rédacteur du jour·' •Je vous prie, Madame, d'agréer l'ex- tre 1usceptible d'entraver le commerce 

etran,1rer et Je s••rvu.:e consciente, sa froKk luc1dite : e eros aous une voie ferrée en réfection un an- nal de Benito Mu olini et plus tard, pression de mes profond regrets. extérieur d• la Pologne par la voie du 
~ . '- "1 f Kemal 1 CJcn dépôt de munitions d"artiillen"e an- b d d F . 1· •M ,. • t d D t . . , 1 1 b des Anafarta s'appelait !'f' u~ta a __, mem rè u Rccétariat es c aac1 c a· UUO m1. » por e an ng &Jns1 QL1e: e j re tthan· 
militaire • • • glaiae. 250 obua de 107 mm. lurent re- zionu. aver Michele Binnchi. l~nfin, dès qu'il fut informé du doulou- ge. entre Dantzig et le territoire polo-

L. ~drid IO A l'ot.· asion du glorieux fi..Oniver~Î· tirés un• accident. Volont.c1.irt-, Luigi Razza avait fait tou- reux accident, leo mmistre de l'Air fran- nais. 
C:u•- • A. A. - Le ministre de · d i U V • la f rais 11" • 1 D nai t'''- Il t.,,d -·· a p • - . d 1 . • re d s Anafarta, une délégation e - n accident de t"at'n te guerre comme officier d'in anterie, ' • enera • n. a e""'rap ié A on G ' E 

d ant rcscntc un grOJt"l e 01 e nion nationaJe des étudiants turcs se ren· • ' O(lotamment dans Ja célébre!' briaade Vol~ collègue ito.l1en, le génêral \fallc : 1·c\'CS aux ~tats-U11is 
i°"t •11 Ê:ux travailleurs espagnols ési· dra le 17 courant à (.anakloaie pour au Caucase turno. Entré l'un des premier• à Trento, c l.'av•ation française apprend avec New-~·o.rk. 10 A. /\, - 700 ouvrien 

l,.931 d Urope la loi du 16 <1eptembt'"' visiter les tombe• des héros morts au M en 1918, il y rédige.a, encore officier, un unr douloureuR émotion la nouvelle du rmp!o}~ a des travaux publics ont ceué 
llaan J°n.t bénéficiaient seulement les champs d'honneur. d f oacou, 10. - Un accident de chemin quotidien, c La Libertà 'Il y combattit grave accident qui plonge dan.a la dou· le travn1l. 10.000 autres euivraient leur 

:~ernPt~ sd vivant en Amérjque. Cette loi e eh~ e'! lie; au Cauca~: 28 voyageur• vigoureuaemcnt lei pa.,tisans attardés dr lt"ur lu nation italiC'nne, Jr. tirn à expri- r.xemplr pour protester contre le barê .. 
l)nol, &al -~ srrvice militaire les F-spa - b t ionTt .euea, ont 18 tTèa grièvement. ' l'Autriche .et lei faiblesses de la politi· rner, t'O cette pénible cir"'onstance, en n1r drs salaires dont le maxi"mu1n •t de 

lt anes r"•'d h de l'E ( • n, C001 attan S se rois personne.a ont été condamne'•• à 1 " , ' Ut •off' ~· ant ors spagne. ~CS ancte s < ' QU• de Nitti, Fasci•t• d. la première heu- mon nom et •n ce ui de tous lee aviateurs 93 dollan et dcllU· Par mo1's, 
li ,,..,_ 1t de .. _ ~ t 1 t mort pour vol de matériel ferroVl·a,·re. Lu d F "''Oin -. presen er au consu 3 · • re, igi Razza, qui avait participé en ( e rance. nos lentimenta d'amitié pro· • Une grève a éclaté également A l'ar .. 

i Ccu. el\l de la conscription. grouperaient en une orga- Accidents de m t 1919 à la constitution du premier cFaa- ondémen !attristés, ••n.1) de la marine de Philadelphie . 
• :une, r.:.::ate a pour but d'éliter aux nisatÏOll internationale dans Jes on agne cio di Combattimento• ( 1919) fit par- • Denain •· M. Johnson, directeW' des oervice1 dea 
"'- Pe.,d e risque de perdre eu> pla. _ Alpes tie également de la milice. En 1922, il M travaux public1 à New York, a menacé de 

~n1"nt :~t .1r
1
ur service m.i1ita.ire, aug- Londres, 1 O. - La délégation .brit~n· fut nommé •ecrétaire général de la fédé· élSC~1g11Ï it Szt..agc<f rernplacer les grévia:te•. Il tcjettc toute la 

lllSJ • chômage en "-anne. och · n~res' de 1 Union Chamonix, 10 A A - De nombr•ux · D'r J ( b' d'A .... ..,J "" niqut", au pr ain co • . . ,. , acc.ident.J: de montagnes •e prod•.:..: ..... ent 1at1on provinciale de syndjcata dt' Tren.. Budapest, 1 O A. A. __ Le composi- rr .. ponsabjlilé dei tToublea eur lea com 
• 1 ~. an< ra ) tn e. an- des anciens combattanta mterallies. de- 1 ~- to. Vice·oecrétaire général de la confé tcur M · d mun11tes 
1..1r poaeTa une motion proposant la tran• .. dant e massif du Mont Blanc Sur d, t' d ,. __ I 1 a!Cagru a jrigé peoraonnellern~.nt .La • 
" le chez M. Mussolini formation de cette Union en une inati· !' c Aiguille Verte •.un pont d~ neige era •on e• corporation• aynaica e1, en a "P_résentation •olennelle de ln c Ca. protection 

t ''orn a'ellondra our deux alpiniet·· ruuea. L'un 1923. il fut ultérieurement lec<'étaire g~- vallcna Husticana • dans la ville de ·- • :~nd e, 9. - M. Mussol;ni a reçu le tution internationale. Ainsi. l'Union. qui 1 ~ néral de la fédération de Milan, pui• de la s d T ant1 aerienne en H Il <l " ••bb' 1:"-- ) I" d d"rux ut enalouti et a ...:..;_ Un touri"ate ugc · rois chanteuu de la Scala de < 0 an e 
l 
~nd off· ·"' d'Alexandrie ( ._..,.,te groupe aujourd'hui 11 mi uons e mem· 1 ~ corporation du th~âtre, enfin secritére aé- M1la La LI. 10 L ~ •-· D b I b 1 · be geo reçut une lourde n~erre -·r '- cra·n·. ~ • . n Y. toncourrurent. Le aouve-Tnement ....... ye.. . · -. c oouv-n-
1 1.1.... '""-'CT avide Prato ~t a eu avec re., pourra eng o cr aussi es ancien• ,,.. • 04 &e ~ néral deos ayndica•- fa-'stea pour l'•nr1'. t 1 a d'- dé 1 e. ... , ... rne t 

•t ent · comc_t•--•· -x-·n-..... :.. Son état eat &rave. ... ~ - 1 a 1en f'tait repré-1cnté par le marqui9 Le- ec-r inahlution dune or., · _ n a 
Tetien trè. cordial. oa -·~ ~ ~· -·- culture. Comme député et comme pro- pri. c:iale pour la défense llnti-ll~~'"'h11n apé. 

acr1enne, 
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NOTES ET SOUVENIRS Les éditoriaux de I' « ULUS» 

Le palais ~e Cera2an Les excurssion dans le pays 
--o--

Nous avons annoncé la décision 'Prise 
par le gouvernement de transformer le 
palais de Ceragan, ou plutôt ses ruin~s 
qui subsistent, en un Palais des Expos1· 
t1 ons. Il nous a semblé intéressant .de 
donner à propos de cette construchon 
monumentale quelques détails rétrospec· 

tifs. 

Contrairement à ce que certains croi­
ent, l'histoire nous apprend ce ne. ~ont 
pas ceux qui obtenaient. des comrni~s1ons 
des Sultans «Cirng) qm ont donne leur 
nom à cet édifice. Ce nom provient du 
diverlissement dit des tulipes, ce qui de­
mande une explication: 

Sous 'le règne d" Ahmet Ill, le grand­
vézirat était occupé par Ibrahim pa~a. de 
Nev~ehir, qui avait un faible pour les a­
musements et savait .en imaginer de tou­
tes sortes. 

Or les tulipes étaient alors tellement 
à la ~ode que les oignons en avaient at· 
teint des pnx exorbitants, à tel point que 
le gouvernement s'était vu obligé d' éta· 
blir un prix officiel dit narg. 

------
Comme chaque année, cet été égale­

ment il y a une grande tendance à or· 
ganiser des voyages à l'intérieur du pays 
Durant ces derniers mois, le commerçant 
dont le cours des affaires quotidiennes 
s'est consolidé, le fonctionnaire qui a bé­
néficié d'un congé, J' étudiant qui profite 
de ses vacances d'été, se sont éloi­
gnés, ne fut-ce qu'un peu, de le~r maga· 
sin de leur bureau ou de leur ecole. Ils 
pr~nnent des directions variées. Ce_ux 
qui sont attirés par la fraîcheur des bams 
de mer, sur le littoral du pays, sont nom 
breux. Ceux qui vont aux sources ~her­
males en vue de combattre dès mainte­
nant ies maladies de l'hiver ne sont pas 
rares non plus. 

e former En outre, nous avons vu s 
dans notre pays, cette année-ci, une ~o~­
velle catégorie de touristes: ceux qu1, i­

solément ou en groupe, voyagent le long 
de nos voies ferrées, vers le Nors, le Sud, 
l'Est et l'Ouest. 

AVIS Jt o. 1 LA VIE 
LE MONDE DIPLOMATIQUE 

LOCALE Le recensement général 
LA MUNICIPALITE aura lieu dans toutes les 

Léyation <le Younoslavie 
L'activité <les théâtres 

<le la ville 
Le ministre de Y oua:oslavie à Varso- A partir du 1 O octobre prochain, il y 

vi~, .M. Branko Lazarevitch, .a été nommé aura trois théâtres dépendants de la Mu· 
mimstre de Yougoslavie a . Ankar~ en rucipaüté : r un à T epebasi, pour les dra­
r~mpla.c~i:i:nt de M. Yankovitch, mis en l mes, r ex-Théâtre Français pour les 
dispomb1hte. opérettes et le Ciné Asri (ex-Moderne) 

LE VILA YET à Tepebasi où, à certains jours de la se 
maine, les artistes des autres théâtJ'.les don 
neront en matinée des ireprésentations 

exclusivement réservées aux enfants. 
L'impôt sur le bénéfice 

Un comité composé de 35 employés 
,comptables et spécialiste·s a examiné jus­
qu'ici plus de 7000 déclarations de con­
tribuables relatives aux impôts sur les 
bénéfices et les a transmises aux bureaux 
du fisc pour perception. Le montant de 
l'impôt s'élève à plus d'un million de 
Ltqs. 

LP-s préposés <lPs <louaues 
en uniforme 

Le ministère des Douanes et Mono­
poles a décidé que les chefs chargés dans 
les douanes des vérifications des bagages 
et autres, devront, obligatoirement, por­
ter runiforme. 

Le local <lu Halkevi sera 

L'ENSEIGNEMENT 

Les écoles étrangères 
qui ferment... 

Sur les 5 4 écoles étrangè11es qui exis· 
taient à Istanbul, les 34 ont fermé. 

A partir de la prochaine année scolai· 
re, seront également fermées l'école pri· 
maire française de Moda, celles à Top· 
hane et récole Saint-Pierre à Galata ; 40 
professeurs qui y enseignaient l'histoire 
et la géographie turques restent ainsi sans 
fonction. 

En ce qui conoerne les écoles minoritai­
res, sur les 102 qui existent, deux seule-
ment ont fermé. ' 

parties du pays, le 
dimanche 20 Octobre 1935 

~·-
1. - Les Municipalités procèdent au 

numérotage de tous les édifices, pour 
servir de base au recensement. 

2. - Les personnes qui habitent des 
maisons non numérotées et qui n'en 
informent pas le gouvernement, celles 
qui effacent, abiment ou enlèvent ces nu· 
méros, sont passibles d'amende. 

Présidence du Conseil 

Direction générale de la 
Statistique 

Le commerce 
chez les anciens Tures 

Le jeu dit des tulipes consistait ~ en· 
foncer dans chaque oignon garnissant 
les jardins des bougies multicolores: ~t 
cela durant les nuits d'été. On laisait 

· l · · 1'lluminé des 

Cette nouvelle forme de tourisme a 
commencé depuis que l'administration 
des voies f.errées a créé un tarif qui. mo­
yennant le paiement d'un billet à b~n 
marché, permet de voyager durant qu'.n­
ze jours ou un mois le long de nos li -
gnes. Ceux qui se procurent ce billet peu anran11i 
vent descendre à leur gré, où ils veulent Le 1-lalkevi a acheté le terrain conti-

Tous les professeurs turcs restés dis­
ponjbles étant ceux qui ont le droit d'en­
seigner dans les Ecoles de l'Etat, leurs ser 
vices seront utilisés en conséquence. 

On sait que les Turcs étaient en pos -
session de toutes les routes reliant l'O­
rient à !"Occident. De ce fait, et depuis 
les époques les plus lointaines, ils savai­
ent aussi bjen vendTe les marchandises 
qu" ils transportaient par caravanes, que 
transporter celles qu'ils se procuraient 
dans les autres pays. 

counre sur e parterre ams1 
animaux et on se plaigait à contempler 
ce spectacle. L'emplacement le plus pro­
pice à ces jeux était le littoral de Bey­

et voyager dans la direction qu'ils dési- gu à son local actuel et sur lequel il comp­
rent. te érigerune bâtisse qui contiendra de 

Ces jours derniers, Ankara est devenue vastes salles réservées aux sports, aux 
une étape pour ce. no~vea_u genre de tou· 1 conféren~es etc: .... La section d'architec­
ristes. On les voit s arreter devant les ture de 1 Academie des S.eaux-Arts a été 
"'randes constructions de notre ville, au ~hargée d'en établir le plan. 

Les écoles processionnelles 
Les ouvrages les plus anciens que nous 

possédons parlent du commerce que les 
Huns, qui habitaient le nord de la Chi· 
ne, faisaient avec les Chinois de la fron· 
tière. Ils apportaient aux fanes leur bé­
tail et rentra.ient chez eux après avoir 
fait !"acquisition de marchandises chinoi-

lerbey. 
Sur l'espace occupé actuellement par 

le palais détruit se trouvait alors un édi­
fice appartenant à la fille du sultan Ah· 
met III. On y avait attaché une grande 
importance au jeu de tulipe, qui était la 
distraction favorite du sultan. Les 'Pré· 
posés à ce jeu étaient appelés laie· çiragi 

Ainsi le littoral d"Ortakëy a été tou­
jours le centre de villégiature d.es Sul­
tans résidant au palais de la pointe du 
Seray. Sultan Mahmut Il occupait le pa­
lais de Ceragan jusque vers la fin de 
1825. 

Jusqu'à l'achèvement du palais de .B~­
siktas le Sultan Abdul Mecid y habitait 
~gale.ment. 

C'est le Sultan Abdul Aziz qui ré­
édifia le palais actuel en dépensant des 
sommes fabuleuses ( des millions de li ­
vres). Il fit venir même des architectes 
d'Europe pour les ornementations in· 
térieures du palais. L'architecte de ce pa­
lais a été le célèbre Serkiz bey. Pour l' é· 
largissement des jardins, on dut trans· 
férer à Eyub (Beharie) le couvent des 
Mevlevis. 

La .construction du palais de Ceragan. 
à une époque où l'architecture paraissait 
complètement nég)jgée en Turquie, pour· 
rait à juste titre être considérée comme 
la renaissance de cet art important. 

Sous le rapport de l'harmonie dans 
les proportions, le palais de Ceragan é-

~ tait considéré comme supérieur à celui 
de Dolma-Bagçe. L'un et l'autre sont 
!'oeuvre des Balian; le père, Garabet· 
kalfa, édifia le dernier, et le fils, Serkiz, 
le premier. Au surplus, la plupart des 
constructions offkielles du dernier siè­
cle, en notre ville sont .!'oeuvre de ces 
deux architectes. Avant d'en donner ci­
dessous une liste, nous allons dire suc· 
cinctement ce que furent ces Balian et 
d'où ils venaient. 

Pendant deux siècles. la charge de 
constructeur du Sultan fut héréditaire 
dans la famille Balian, qui venait de Be­
lenkëy, une localité de Cilicie située en· 
tre Maras et Sis. En 1683, le muhtar de 
!'endroit.' Bali, vint à Istanbul et épousa 
la fille du restaurateur des bâtiments de 
Mehmet IV. - c'est le titre que lon don· 
nait alors à l'architecte du Sultan. Il lui 
succéda dans cette chatge et en obtint 
la surv.vance pou.r son fils Minas, qui 
mourut en 1 730, et auquel succéda son 
fi'ls Maghar. 

li faut croire que le çurnal ( dénoncia­
tion) venait de faire son apparition, car 
Mahmut Ier exila Maghar à Lusuk, mais 
pour le rappeler bientôt. 

Son fils Kirkor le remplaça et, le pre­
mier, reçut d"Abdülhamit Ier le titre de 
Kalfa: C'est de lui que datent les gran · 
des constructions de la cap:tale et c'est 
lui qui présenta Kazaz-Artine au souve· 
rain. Il servit quatre souverains: Hamit 
Ier, Selim II, Mustafa IV et Mahmut Il. 
et mourut en 182 3. 

Son fils Karabet, qui lui succéda, de­
vait servir trois sultans : Mahmut Il, Me­
cid, Az;z, car il ne mourut qu'en 1866. 
Ce fut un .bienfaiteur de sa communauté, 
à laquelle il laissa l'hôpital de Yedi-Ku­
le, une ferme en dehors des murs et celle 
de Yalova. 

Karabet Kalfa avait deux fils qu'il a· 

;ied de nos monuments; nous rencon. -
trons beaucoup de gens que leur hab1l· 
lement, leur façon de parler trahissent, 
comme étant des touristes. Plus que 
dans les villes, on rencontre les voya · 
geurs de cette nouvelle catégorie en che­
min de fer, et l'on s'entretient longue­
ment avec eux, dans les wagons. 

Ils sont dévorés du désir de vous ra­
conter ce qu'ils ont vu : ils ne peuvent 
cacher dans leur âme les impressions 
quÏls ont recueillies d'un tas de choses 
qu'ils ont vues en un bref laps de tem?.s. 

Des impressions très profondes qu 1ls 
ont ressenties en présence de l'art des 
Selcuk à Sivas, ils passent à vous décri· 
re l'activité des constructions à Kayseri 
A leur pasasge à Adana, ils ont entendu 
dire que le coton se vendra cher et ils 
désirent nous voir partager la joie que 
leur cause cette nouv.elle. 

La construction du port de Mersin 
est leur voeu à tous. lis croient voir dès 
à présent l'activité de ce centre qui en sera 
accrue. Quand ils parlent du manque 
d'arbres en Anatolie Centrale leurs yeux 
s'humectent de larmes. Ils se demandent 
avec impatience : « Comment et quand 
allons - nous arroser ces vastes plaines, 
quand plus de bras turcs y travailleront­
ils ? . . > 

lis éprouvent un regain de joie à dé· 
crire les beautés de Samsun et avec un 
visible plaisir, ils décrivent la belle na· 
ture qu'ils ont rencontrée en descendant 
de r Anatolie Centrale v.ers la Mer Noi· 
re . 

li est impossible de résumer les ;m­
pressions recueillies par cette nouvelle 
classe de touristes; tout au plus en cau­
sant avec eux peut-on retirer une consta­
tation d'ensemble: c" est qu'en visitant 
ainsi le pays,. nos compatriotes s'atta­
chent davantage à ses affaires. Ces pro­
menades éveillent en eux le sentiment 
de l'art. Ils s'intéressent aux lacunes du 
pay.;, se réjouissent de ses ressources. 

En créant ces billets à bon marché, 
l'Etat a songé à tous ce~ avantages. Il 
" fait entrer en ligne de compte les pro­
fits d'ordre économique devant résulter 
de !"accroissement du nombre des voya-
~eurs. Aujourd'hui, nous pouvons mesu­
•er au moyen des statistiques raccroisse­
ment du nombre des voyageurs, mais ce 
qu'il faut apprécier surtout ce sont les a· 
vantages cùlturels de ces voyages; ce 
sont les observations personnelles de 

chacun d" entre nous qui nous le permet· 
tront. Nous avons indiqué ici. d'après 
notre poit de vue, la mesure des heu· 
reux résultats que cette initiative nous 
semble destinée à avo;r. Et nous croyons 
que les proportions d .. ces résultats au· 
ront pour effet d'encourager à !"avenir 
à entreprendre un grand nombre d)ni· 
tiatives nouvelles. 

Kamâl UNAL. 

Une démarche 
des vignerons d'Ala~ehir 

--o--
vait envoyés étudier l'architecture en Les vignerons d"Ala~ehir se sont a • 
France : Nigoghos et Serkiz. Le premier dressés au Président du Conseil et au 
mourut avant lui. Le second fut son aide président du Parti Républicain du Peu­
pendant neuf ans. On doit à Karabet u- pie par une requête ainsi conçue: 
ne v.ngtaine de grandes constructions. « Nous allons bientôt livrer nos rai­
En 1 866, Serkiz bey Balian recueillit l!t ~ins sur le marché, mais les prix sont bas. 
succession de son père et il devait la gar- Il nous revient que nos produits se ven· 
der jusque sous le règne d" A:bdülhamit. dent à 11 piastres, les frais de boîtes et 
Ce fut lui qui construi~it Ceragan en autres compris. Or, ,nos frais sont de 5 
l 8 7 4. D'un luxe oriental inouï, tout en piastres. 
marbre, le nouveau palais s'inspirait A quel prix les né~ociants exporta • 
d'un style «renaissance turque:.. teurs achèteront-ils nos produits pour 

Par un caprice du sort, il servit autant pouvoir fajre en sorte que le prix de re· 
de prison que de palais. C'est là que le vient des raisins livrés à Izmir soit de 6 
Sultan Murad V fut enfermé pendant 2 7 piastres ? 
ans par son père Abdülhamit II: le sui- C'est-à-dire, ce raisin que nous avons 
fan Ahmet V Y fut rélé!l'.ué Pendant de obtenu, Dieu seul sait au prix de quels 
nombreuses années, avant son ao;:cession efforts!. .. Nous avons besoin• de votre 
au trône. haute protection. Les ventes actuelles 

Après la Constitution, le palais ser- nous sont nettement défavorables sans 
vit de siège au Parlement et au Sénat compter les frais que nous avons enco­
d' octobre 1909 à janvier 191 O. Un in- re à effectuer pour le séchage. Si !'on 
c~ndie. le détr~i ·it le 19 janvier .19!~· 1 continue à fixer ainsi des p~ix fantai~is­
C est 1 appareil de chauffage pose hall· tes nous ne serons plus en etat de faire 
vement, - et par conséquent dans des les vignerons. 
conditions défectueuses, - qui avait Les exportations, 
donné naissance au sinistre. l fa!tes ;ictuellement, 

(La fin à demain) mie turque.) 

telles qu'elles 
préjudicient 

sont 
r éco-

Le directeur <les cultes 
à Jstaubul 

M. Rifat, direct,eur des cultes, dont 
nous avons annoncé l'arrivée à Istanbul, a 
été admis à l'hôpital de Cerrahpasa, pour 
se faire soigner les yeux. 

Primes aux tlénonciatem·s 
Le m.injstre des Finances avise par circu­

laire qu'à l'instar de ce qw se fait pour 
les dénonciateurs dans les affaires de con 
!rebande, une prime sera accordée à ce­
lui qui dévoilerait les personnes qui n'ont 
pas payé l'impôt sur la protection du blé 
et le droit pour l'aviation. 

Exemption d'impôts 
Le ministère des Finances a décidé de 

percevoir la moitié seulement ,de l'impôt 
fonc:er dû par les paysans, dont les cul­
tures ont été endommagées par suite de 
la sécheresse, de la grêle et d'autres fléaux 
Suivant les constatations faites sur les 
lieux par les commissions ad hoc, les in­
téressés pourrai·ent même être entièrement 
exemptés de cet impôt. 

Le recensement 

Le bureau central chargé des affaires 
du recensement général a été constitué 
et a commencé à travailler. 

Les travaux de numérotage des mai­
sons devront être terminés le 15 courant 
et des comilllssions parcourront les di­
vers quartiers de la vme pour constater 
si tout est en règle. 

On a commencé .a mscriTe les noms 
des 11.000 personnes qui seront char· 
gées des inscriplions le jour du rencen­
sement gé~éE_aL 

f.JILcs hagagcs des voyageurs 
Interpellée par le ministère des Tra· 

vaux publics, la direction générale des 
douanes a répondu qu'il était impossible 
d" exempter du « barname » les bagages 
des voyageurs venant de !'étranger, mais 
que !'on était en train d'élaborer un règle­
ment accordant cette exemption aux ha· 
gages appartenant aux voyageurs qui pas­
sent en transit. 

Le ministère de rinstruction publique 
examine s'il y a lieu de continuer à 
assurer contre rincendie, les bâtisses 
des écoles des métiers qui lui ont été trans 
férées d'après J.es dispostions de la loi 
2765. 

• 
ses. 

Indépendamment de ces transactions 
JUSTICE commerciales à la frontière, les Tures en­

Le traitement de début 
des fonctionnaires 

Le ministre de la Justice a décidé que 
les diplômés de !'Ecole civile et ceux de 
la Faculté de Droit appelés à des fonc· 
tions judiciaires recevront uniformément 
au début, un traitement mensuel de base 
de 30 livres turques. 

voyaient des caravanes ,aux pays voisins. 
Le mot « arkis» qui signifie dans lan· 
cien turc caravane est' employé dans les 
livres turcs les plus anciens. Les Turcs 
achetaient des Chinois des étoffes en soie 
du riz et autres et ileur vendaient des che­
vaux, des vaches, des boeufs et des mou­
lons. Les ouvrages chinois traitent tout 
au long du fait que, dans la première 

LA PRESSE moitié du Ille sièole, des routes ont été 

L'assemblée d'aujour<.l'hui percées et que les Tures «uygur» et les 
Chinois s'adonnaient librement au corn· 

Aujourd'hui, à 14 heures, les membres merce. Sur ces .longues routes on a cons· 
de I' Association de la P11esse .d'Istanbul truit des abris servant de lieux de sta • 
tiendront une assemblée extraordinaire 1 tionnement où r on pouvait trouver du 
pour délibérer au sujet de la création du' lait, du yogurt, du fromage . .On avait 
Club des Journalistes. établi des douanes où l'on percevait 

DECES pour le compte du gouvernement des 

l\l. Oscar l\lissir est mort 
à Rome 

impôts fixes sur ·les marchandis.es appor­
tée du dehors. 

De source chinoise, on sait que les 
Nous apprenons, avec le plus vif re· trangactions s'effectuaient surtout avec 

gret, le décès surv.enu à Rome, le 30 des peaux de bêtes. 
juillet dernie.r, de M . .Je Grand Officier On note aussi qu'à l'instar des autres 
Oscar Missir. Premier interprète du mi- nations turques les Turcs « gok» se li­
nistère des Affaires ,étrangères, le dé- vraient aussi au commerce avec les pays 
font avait servi pendant de longues an- voisins de .Jeurs frontières. Pendant que 
nées au consulat d'Italie en ,notre ville. les habitants de l'est se livraient à ces 
Il était apparenté à de nombreuses fa. transactions, ceux de !'ouest envoyaient 
milles de Beyoglu. Nous présentons nos des ambassadeurs à Byzance ,et en Iran 
condoléances les plus vjves à .tous ceux pour négocier des traités de commerce 
que touche ce d,euil et l'histoire enregistre que les Turcs ont 
--------o--------- eu des démêlés avec l'Iran du chef de 

Qui sera le nouveau 
d'Izmir? 

1• contestations surgies de ces ententes. 
va 1 L" on finit cependant par Ee mettre d' ac· 

Il est Fortement question de la candi­
dature de M. Tahsin, député de Konya, 
pour le poste de vali d'Izmir. 

cord sans avoir versé du sang. , 

En Europe Orientale on est plus do· 
cumenté sur le commerce des Turcs. 
C'est de cette documentation que r on 
apprend que les Turcs de Bulgarie et les 

La prison modèle d'Ankara Hazar emportaient du cuir ouvré et non 
à r état brut et à cette époque les bottes 
quïls confectionnaient avaient un gros 
renom; ils en vendaient très cher ces bol 
tes que !'on nommait «bulgares». 

On va construire à Ankara, une pri­
son quj servira de modèle pour toutes 
les autres que r on édifierait dans le 
pays. Elle contiendra des ,ateliers où les 
prisonniers travailleront et un grand , en­
clos pour différentes cultures. 

Les Turcs «.Oguz» se livraient aussi s~r 
une grande échelel au commerce du be­
tatl en Asie centrale. De source arabe on 
sait quels étaient ces marchés de vente, 
dans quelles villes ils se tenaient. Le mou 
ton y tenait la première ,place. 

Jusqu'au XIIIe siècle les peuplades ha 
bitant sur le littoral de la Mer Noire, ont 
joué un grand rôle dans le commerce a· 
vec l'Orient. Soit à cette époque, soit a­
vant la vme de Bosfor en était le centre. 

Après s" être emparés de toute la ré­
gion de la Mer Noire les «Komanl> a 
va,ent commencé à exporter des mar · 
chandises jusqu'en ltali.e. 

Pour développer ce commerce, les I­
taliens senti.rent la nécessité d'apprendre 
le koman et c'est de là que date le dic­
tionnaire connu sous le nom de Kodex 
Kumanicus. Il ressort parfF.iitement des 
explications fournies jusquÏci, que les 
Tures ne se sont pas contentés d' expé -
dier les marchandises de la Chine en J. 

fi• .c,;.-.·: . ~ ~ • ran et de là plus à l'Ouest, mais ils ont 
•• ,. • • 

1/{?J . ,. ·' .. ;..i ._.:, •· ;; J~. ·! · ~ ...,.. transporté et vendu à d'autres pays les ~ ............. ~~~<"'--;.-". ·~ ·--·· ..• -~,~',.,;.o.,.#l;: ' ~... d. f b' , h Q d ·1 ~~ '...,~l\ ~ .. -·,,,, ...1 .;~ ""j:_6. ") ~-r .- ...... ~:: r~.:-.,...~~~f.t~ ... .,~h._,..l'\. . pro u1ls a r1ques c ez eux. uan 1 y 
~ · :,L"t· •f' ·,..W .. ,,~ ...... .. llf/lllF~"-.. ~ ~".!"'~ .. '• ~i.!--' ~w!'-t~.,,..,1i":.. ~ ..... ~~-... ~ ·"'" .. ~.... a eu stagnation dans le co.mmerce, i]s 

~ • ' 
1 
ont fait la guerre avec la Chine et By-

,li:t ' 
• zance. 

~~ De tout temps et par leur victoire ils ;I., \ ont fait approuver par les autres nations 

Les fouilles à l'Odala1•icl Camisl. - l\f. Schazmann et les ex­
perts du Musée sur les lieux. 

qu'ils étaient libres d.e s'adonner au corn 
merce chez elles. 

Hüseyin Namik Orkun 

(De I' « Ulus» ) 

--------···--------
La réforn1e de nos insti­

tutions policières 

On annonce que le djrecteur général 
de la Sûreté. M. !;lükrü, entreprendra un 
voyage en Europe. Il fera des constata­
tions et des études sur la situation des 
institutions policières dans les divers pays 
qu'il visitera et élaborera à ce propos un 
projet quÏI soumettra à son Tetour en 
lieu compétent. Il ,est question notam . 
ment de la création à Ankara d'une école 
de police équjpée de la façon la plus mo· 
derne. 

LETTRE DE GRECE 

La portée et les circonstances 
des derniers troubles 

. u}ier) 
(De notre correspondant partie ) 

' ( v· A pressO Athenes, 9. - ia eroes 
1 

du 
- Il n· est pas trop tard pour rep.ar de ]a 
mouvement gréviste révolutionnaire .• 

, d' l l' ff rv,escen· Crete, autant pus que e e ·une 
est toujours vive dans toute l'île et qu .51e, 

1 'f . mmun1 tumu tueuse mam estat.ion co . dé· 
. • 1 . l s. s est orgamsee par es commums e thie 

roulée, hi.er, à La Canée, en sympa 
pour les gréviste d'Héraclion. e • 

Les autorités de l'île et le gouve;"ciue 
ment central d'Athènes ont conteste des 
la grève d"Héracljon (Candie) ait t fait 
mobiles politiques ou vénizélistes .. et Je~ 
est que cette grève, quelles que soien cil' 

· ]' • vait un causes qu1 ont provoquee, a 'est 
, . l . ·re et c . ractere nettement revo ut1onna1 0 u 

justement ce qui a inquété Athènes.entS 
lon était déjà sous le coup d'événertlditlls 
graves, se passant simultanément 
la capitale même. 

Les inci<lenls d'Ath('lles . 
• • . a échP 

La sanglante grève d Herachon ptO' 
sé des scènes de désordre qui se i:p:1~ène5 
duites près du camp d'aviation d t tenté 
où une quarantaine de soldats ont ver· 
de provoquer de l'agitation anti-gou 
nementale et pro-républicaine. ·i·uiirt• 

L 1 l. rn1 1 • a gendarmerie et a po 1ce 15 ciul 
alertées, ont envoyé des détachern7 feU· 
ont. été accueillis pa~ ?es coups .

5 
Î· 11 t11r• 

Il n y a pas eu de victimes ; rna1 pouf 
me a été vive. On dut parlementer pris' 
rétablir !'ordre et procéd e'T par su:i 1e· 
à !'arrestation de dix-sept soldats, Clerre· 
ron t traduüs devant le conseil de g~argée 

L'atmosphère Hait plutôt sure l grê· 
lorsque les premières nouvelles de . 11èreflt 

• 1 . . d Ca d' arriV ... ve revo utionnaire e n ie r110~ 

à Athènes. On crut d'abord à i1n pou· 
• • • d" • une ji vement concerte, c est-a· ire a , eflt 

velle sédition explosant simultan~rtl ('irfl' 
Athènes et en Crète. C'est du rnoins 1 ~· 
pression qu'a dû ressentir. à \Viesd~~llll' 
Tsaldaris qui, avisé confusément: refltref 
dait télégraphiquement sïl deviut 
à Athènes, par avion, tout de si11te. 

• 1C Uue explosion soudall 0ir 
.. sV , 

Les grévjstes de Candie, ap~est ~ 
vu rejeter l'ultimatum quïl avaiefl. 

11
el 1~ 

au préfet d'Héraclion par ]~ '1 
exigeaient une amélioration de. de 1~ 

l• 1· tJOfl. pl' tuation et notamment app 1ca ~ 

journée de 8 heures de travail, onter!lrf't' 
f • b l ' tent , il' este ruyamment eur mecon gre" 
en se livrant à des désordres. Le5 rflltlre' 
tes ont commencé par piller d,eu1' li Je fetl 
ries et ainsj équipés, ils ouvrirefl.\e ~ 
sur la police et la troupe. SurP!l ,ci ètl' 
la soudaineté de lattaque, cell::,etlti,~15 

1 D f . J 5 eu· · ~l· rent se rep ier. e ce art, e la ~1. a 
furent bien v;te les maître~ de. ofl cJJ!re 
Les grévistes, au nombre d envir rfl11 jet1 
mille, étaient soutenus par la tr00bl~ 
partie de la population et les néS .,oi 
de ce fait, s" étendirent aux l.~ca :

0
ut ell 

sines, menaçant de gagner ! ile .• 
.• ;;co• 

t1ere. . . déjà ,~ 
Une semame s est presque . e ~r 

lée depuis, mais !"ordre rétabh fi. r' 
pas solide. re! sB JI 

Çà et là, on signale des b11~arelltr'Itl' 
grand.e importance, il est vrardllfl! Pel' 
gendarmerie et les habitants. . rfl11t 0 

sieurs localités, où lon se défie .
51
,i 

lement. rfll)lll 1• 

Mais les manifestations corné 1111' ' 111 

d'hier, à La Canée, ont provoquerlle~r­
ve alarme à Athènes. Le gou." ns llll Je 
a transmis de nouvelles instruct;t 111 11e 
néral Racopoulos, comrnan 11

0
îite QJe' 

la division de Crète, d" avoir. ~c1111rt s 
coûte, à maintenir !"ordre, e~Pe à ('ll11 

sé~itieux de gagner toute 1 i e ./ 

chie. - X ~ .. ioj 

La réortanlSIJllon des 1o:ii 
mllltalres helléntque 0"v~ 

-·- , 1 Co~ jY1 
Athènes, 9. - Le géne;~dent 111i' 

ministre de la Guerre et pr~51rriiral Ogt1' 
mair~ du .g?uvernement, e.t I,.~ 011! IO~ Jf' 
mams, mmistre de la Mann · detll1 ifl1~ 
ment conféré pour arrêter ]es foret' rtf 

. d , . . des e ·I proiets e reorgamsation suite ol 
taires du pays. Ils se sont efl'tllcs4"

5 
pf 

tenus avec les chefs des de\l" de.;cisiotl 
qu'ils ont mis au courant des e 
ses. La flotte helléni'lv 

à Istanbul 
~ 

u' ' bief! qn°~ 
On mande d'Athènes qut~ée· Ill 11 9° 

date n'en soit pas en:or,e f/cielle 11 

hellénique fera une visite 0 "
1 / 

d'Istanbul. ~it( 
0 pell 

M. Vénizélos ~ . 
des attentats \'éni~ 

•• - t-1· (>te 1 
't que e 1 c 

Athènes, 9. - On croi arf11it e' 1 f 
los, ne se sentant pas en p 0 !itiq11 et! · ]d' 
en France, où les crimes ~tirel'~1·eJI 1' 

. . d' 's se r t " pour ams1 ue eJ:cuse • l ·se es 
g!et.erre où la justice anglais~ - ./ 

severe. ~ J 

------0 ,,t 
LA VIE SPORTIY.§. J'lrte ~I 
Nos f ootbaIIeurs 11' Il0 

• ;l 

aujourd'hui poB 11 g-(je Cl 

manie et la 0 
'" Je~o• 

-·JJ dU cJll li ~ttf~ 
L'équipe de foot-ha "hui po"r di'" J' 

latasaray part aujoi1rd • eJ]e 0se J~'' 
manie et la Hongrie ou ,0111~,;. ,/ 

L . , ·pe se f11 el 
six matches. equi !( dri. MJ",i,,J 
Lutfi, Avni, Osm~n, Gi~fldJ:t·~el'Jl'Y,,. 
hiem, Necdet, Faz1l. vi el lb il(:;,!" 
Danyal, Hayrullah. Si1.11 du cl11 de 

$eref, Faruh et Nun'.
0

ueur8 

tas, accompagnent les J 

saray. 

Cj 

J• 
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CONTE DU BEYOGLU 

Les trois 
sœurs 

~·-
Par LEON DEUTSCH. 

Martine rentrait chez elle. La journée 
a' achevait lentement, une prénombre, 
Pleine de douceur, succédait à un après­
rnidJ printanier et gai. La jeWle fille avait 
Vendu des toilettes claires. des costu­
mes de plage, des robe!' campagnardes; 
elle avait combiné des modèles, elle 
avait assisté aux .essayages, comblant les 
Voeux de ses clientes, aguichée' par les 
Pr0chaincs vacances. Sans s'expliquer les 
raisons du bien-être qui s'emparait d'elle. 
Martine se sentait, ce soir, plus heureuse 
et Plus optim-iste. 
. _Son existence pourtant exempte de 
J~oiea, s'écoulait monotone et grise. Elle 
'.tait encore une gamine lorsque ~a mère 
s .. en était allée., arrachée par quelque be] .. 
hure à un -mari trop confiant et à des 
enfants qui Ja fatiguaient. 

Martine vivait donc, avec Geneviève, 
•on ainé, et Lise, sa cad.ette. L'une, 
'revêche et grisonnante, approchajt de. la 1 
quar:i'ntaine, d'une qua1antaine que l on 
ÛUalifiait -ironiquement d' c agressive >. 

MOUVEMENT MARITIME ------···------
T"IESTINO 
••••• 

DEPARTS 
Le paquebot-posle de luxe VIENNA partiru 1nercredi 14 Aot'lt à 10 h, pr6oisea, 

pour le Pir~e. Rhodes, Laruaca, Jnffn. Caifa, Beyroulh, Alexandrie, Siruouse, Naploa el 
O~ne8• Le bateau partira des quaia de Galata. Af~rne service 11ue danR le11 graada liûtels. 

Service 1n6dlcal à Lord. 
EGEO partira jeudi 15 Aot"lt ;~ 17 h. pour Pirée, NapleH, ~taraeille et Gênea 
CILICIA partira mercredi 14 Ao1lt à 17 h. pour Bourgaz, Yarn1t., Coostantza, OdtH!l11e , 

Sulina, Gah1Lz et Braila. 
Le paquebot poste de luxe PJLSNA par•irtt jeudi 10 AoO.$ à 9 h. précisea pour le 

l'ir~o. Brindisi, \"'enise et Trles$e. Le i>eteau par$ira des quais de Galata. Service oorn· 
nie dans les grands hôtels. :-ier\.·h:e rnédical à bord, 

Service cornbind avec les luxueux paquebots des SocilStds ITALIA et COSULICil 
Sauf variations ou retar(ts pour JesqueJa la cornpagnie ne peut pa, Gtre tenue respon­

sable. 
La Con1pagnie délivre des billets dit-ects pour tous Jos ports du Nord, Suit et Centre 

d'An1érique, pour J1Australie, la Nouvelle Zt11ande et l'Ex,rôrne·Orieat. 
J.a Compagnie déli\.·re des billot& n1ixtes pour le pnrcoun maritime terrestre Ia•anbul­

Pu1is et Istanbul-Londres. Elle délivre aussi les billets de l'Aero·Esprewso llaliana pour 
Le Pjrée, Athènes, Briadhti. 

Pour tous renssigoement~ e'udre11"'er à l'AgtJaoe G6odrale du Lloyd Triestino, ?dorkez 
Hihtirn Han, Galata; Tél. 447ï8 e$ à son Bureau de P6ra, Galata-~eray, Tél . .t4870 

FRATELLI SFERCO 
•e était toute jeune encore. Un frère Quais lie Galata Cinlli Rlhlim Han 95-97 Téléph. 4..\792 

avait &épayé Geneviève de Martine : un _,-=_::-,_,;. ...... ~_;~~~~.:.;;~_;~~~;_~~_;~~.;_~~~~_;~,;.ii~.-=; 
•utre · . la M · t 
1 ._. avait pris p ce entre arl..lnr e 
~. Mais la g'uerre avait appelé les 

R'arçon, t ·1 .. . e 1 s n eta1ent pas revenus. 
:-- 1'e voici enfin J s'écria Geneviève 

~ui &uettait .son retour. Je guis contente 
ue tu •ois là J Il y 11. du nouveau 1 

P .- Du nouveau répéta Martine, sur-
'••• d I' • 1 Il . a· ~ e etat dans leque e e voyait son 
1nee. 

Départs pour 

Anvers, Rotterdam, Amster­

dam, llambourg, ports dti Rhin 

Bourgaz, Varna, Constantza 

\'a1>0urs 

11 Cert.:1 " 
" I} ly11t1 " 

" Gere• " 
11 Ul,1111t1 " 

1 Compagnies 

C.:Ompapie Royale 
N éerlandt.ile de 

NaTlptioo ~ \-'ap. 

" . " 

Da les 
(uuf imprévu) 

vers le 17 Aoôt 
vers le '/.7 Ao1lt 

vers Io 8 AoOt 
vers le 21 Aotlt 

effl.a vieille demoiselle se trouvajt, en " " ' 
tra~tt, au <:.omble de l'exaspération. Ses '' Uaka,. .Afa ru " 

" " 
V!'rs le 21 AoOt 

l'e~ 8 sernblaient s'être. soudain, durcis, Pirée, Ot-nes, }farseille, Valence" JJu,.bnn Maru '' 
Pression F • d f 'ac-

Nippon Yuam 
Kaisha 

<:entu.ait sa re~ rogn.ee e sa 1g
1 

ured • 
cher ' voix avait encore p us e sé-
rni .. esae que de coutume et ses lèvres - - · · M d' J J V 

.. ces ac · · h h C 1. T. (Com11agnia Italiana Turisrno) . . Organisa.t>0n on 1a e. 'e o,ya
0
ges. •e. P1nçaient entre c aque P ra.. · é w ,, d 

Voyages à forfait. _Billets ferrov1air•s, maritimes e~ a riens.- .,.., ,. • 
E:.lle reprit . rtdudion •ur le.• Clae111ins de fer ltal1.en1 

d'u:-fai tro~vé la petite dans les bras S~ d . •r à: !èHATELLI SPERCO: Quais de Galata, Cinili Rihtim Han 95-!17 
lène M~~e homme, Gérard, le fils d'Hé· 

8 
ressc T~I. 44792 

tl'1court 
- Li . Î u f ••, dans les bras de Gérard ? 

••t tro • C mpee 1 
b •ft· èh lanchea 1'.v.e hhocha la tête. Des m de •s 
Une . 8 ec appèrent du chignon ont 

•n1rn t' . 1 ~u d ~ a ion trop vive avait que que 
P •rang· l b s· tacha e a onne ordonnance. ap· 
dain 1 nt de sa soeur, elle lui prit sou • 
r"nt, e Poignet ; ses ongles s' enfoncè .. 
q · Prc1q d' U elle Ue, dans la peau nue, tan 1s ••ti 1 1· ·. --. li ]' eu ait ces mots, avec ,co ere 
. le. ac:.' 'tnbrauait. .. sur les levres 1 

l~aiater t:nc ~tait cocas&e et Martine dut 
Vie de ·,.tout d'abord à une furieuse en· 
Io)· Ire C ' . 

~r~r q ' t.rtes, elle ne pouvait pas 
~I. ">è u• la petite Lise se conduisit 
"'• · ">e · 1 • · G · d fai{'.court, I 91 aon comp ice eta1t. ~r1 ar illt p eur petit·cousin ; mais 1 ne 
trop ~U ai, ~on plus, prendre le• choaea 

-- J' t~eg1que ... 
P
1 

our1uj ~1 chassé ce mauvais garnement 
a vu Ge ·• ·· · f me' coulla.b nev1eve. Et ... J a1 en cr 

dant ton le dans sa chambre, en atten­
-- B· arrivée. 
.Quel~:: 1 Je vais lui parler. 

Lasfer Silbermann & Co. 
ISTANBUL 

GALATA, Hovaglmyan Han, No. .\9-60 

Téléphone: .\4646--.\46.\7 ------- d'Istanbul : Départs Prochains 

Deutsche Levante-Linie, 
Hamburg 

Service ré11uller cuire llamburg, 
Br1'me, Anvers, lslanbul, Mer 

Noire et relOnr 

Compagnia Genoveze di 
Navigazionea Vapore S.A. 

Déparls prochains ponr 
NAPLES, VALENCE. BARCE­
LONE, MARSEILLE. GENES, 

SAVONA, 1,1\"0URNE. CIVITA­
VECCHIA el CATANE; 

S/S CAPO PINO le l!:l ,, .. 
\"aJJeurs ullendus à lslanbul 1 S/S CAPO ARMA h b Septembre 

de llAl\IBURG, BRE!UE,AN\'ERS 'S/S CAPO ~'ARO le 19 Septemhre 
Vie 

------- - --- - -

s-IŒTOCLU 

en achetant un 

KELVINATOR 
• La glaci~re flectr!que ldfale 
• San• bruit, 1an1 vibration 
• Toua les organee 111nt spfclalemenl 

construits pour pays lroplcau• 
• Consommation de courant la 

plu• rfduite 
• Prix l partir de Ltq1. 110 
• Paiement Il mole de crfdit 

HISMASTER VOICE 
En vente Beyoglu, Galata - Saral 

nnn,an n1 nnmn 111"1' 1-___!!"!~~~~=--=~F:=::O:--::N7:D:-:iÉ~E N;:;-=:;1-;;-8-;;-8 -;:-0 .=;;;;.....;;;;~-"'-----!111 

Dllll"U UI nu11111 
~ 5odcJ. L.it. 200.000.000 ~ 11.eJr.Sé 

SIÈGE SOCIAL ET DIRECTION CENTRALE À ROME 

, -- . I )f • • • • ~ . • \ 1 Du charbon turc pour les 
CCOilOllll(jll(' (' -~~<~!!~IC~ bateaux japonais 

Rru'lç.ajt d 8 secondes plus tard, la clé 
Li•- . ana la serrure 

""'I;: et · · 1~ur u ait en larmeg. Elle leva, vert sa 
drc;, •q .n Pauvre visage mouillé. dépou· 
ti D U1 J>a . • • d . ·1 • 

•1 Aot1t t Déparl.s prochains pour HOUR· 
S/S MACEDONL\ " ,. ' 1 GAS, VARNA, CONSTANTZA, 
S,S ANDROS " '' l:l " GALATZ el BllAll.A 
SS ALIMNIA " " 

14 
" 1 s:s CAPO ARMA le 19 Aot1t 

S/S A \"OL,\ • • 
20 

• s;s CAl'O ~'AHO le 4 Septembre 

notre accord Commer- ! i:~:1;pt:n 'X·:m~,;; ~11.:?n~g p~r~~ 
cul1er, c est à dire, 1e 1y11cme des corn· 

Le gouvern.ement ja.ponaia •'est a .. 
drr-sst! au Mini.stère de J'Econo1nie pour 
demancl~r à approvisionner avec du 
charbon turc les bateaux japonais qui 
traversent le cana) de Suez. · e ra1ssa1t s être sou aJ.11 rc re · 

tirie se "etrue subitement materne1le, Mar­
-...Qu P:ncha V•rs elle : 
t • t ••t ï Q • U fa.it ) "'1 arrivé ) Voyons ] u as-

la . 
-- [}.une fille demeura silencieuse. 
Lia fl~·moi la vérité 1 Tout de suite ... 

• 11 IF '· llondit d' un c ort sur elle-même et re 
- ·,. une voix entrecoupée : 

C · aurais d • • · · · que 
.. 

"'ncviève M I u ~te pre~enb1r, a1nst lie 
t &i b · a gre ses airs ourrus. e 

S S UL~I • " 24 • S/S CAPO PINO le Ill Sept<•mbrt1 

UéJ>Urls prochains d'lsluobul 

pour BOCtlGAS, VARNA el 

CONSTANTZA 

SJS MACgDONIA charg. du 9-11 Aoùt 

SjS l)J,M " 24-:!li • 

Ué11a1•ls 11rochalns d"lst11nb11l 

Bllldl de paaage en cluee uuiq\lé!I à pri1. 
r6duiU danJ r.abioea exténeunw à J et :& hta, 
uoumtore, tin et ean mioérûe y compris. 

Danube-Li ne 
AUd Navlgallon Company, caua 
Erslc Donau·Damplschllfahrls­

Gesellchaft, \'lenna 

pensantion1. 
3. - l.e1 c.ontingents ont clal avec la rrance été aug· 

n1ent~..a et on en a affecté de nouveaux 
pour certains articles. 

Nou• détachons les informations ci· 4 - Les droit> supplémentaires po • 
après d'un long cxpo!lé d~ l'envoyé ~pé· 1 9 1mportatioru ont été .nhrogés c'e-
cial de l'A.A ~ Paris au su1et de 1 aC' · dire que nos marchandisca acqu1Ur.ront 
cord commercial turco·hançais qui vie.nt 

1

. une t.-ixc de 2 pour .cent au lieu de- b. 
d'être signé : . , 5. - Le 1nuntant accun1ulé en ·rur· 

l"aia onne pour moi 1 Mais je ne cro .. 
tornrn.Poas Que les choses se passeraient p(>Ur fla1t1b,>11rg, Brt'111e, Attvers 

e cela 

Départs prochains l>onr 
BEl.(iHADE, BUDAPEST, BRA-

TISLA \'A et VIENNE 

La Franct", mue par def. cons1dera "' quie eotHJ le regime- de l'ancienne con · 
tions parlementaires et pour des motife vention et 1'élevnnt A plus de çrnt n1il -
de politique intérieure, ,8 dû élargir de ÎÎOnS de francs RTA J' objet d'un C'OOlp • 

jour en jour un peu plus Ir systèrnc de te l'pkial. l..cs n1archandisea qui 111nont 
contingenternent qu'elle avait adopté. exportées d~ la 'l 'urquic rn l·"rance, 9e· 

C' cet pour ces motif a que, contrairement rani au fur el à 1nesure co1npenR.e1 ju .. - Q · · · <'l Hollerdllm; 
-. C ~•llea choses ? M/S A'l'ID ,, le 20 ,, ., 

dca d. erard ne cessait pas de me faire S/S DELOS 
l'l;, d O<:larations. Mais ;J avait toujours s,S ANGUHt\ 
v · e Plaj.... t • • • • a· sa· 
t 01r a'j} ét :--n er. Je n arnva1s pas J SIS ALA \~ i\ 

charg, du 5. ti Aoôt 

" 12-13 " " .. 14-15 

.M,S AMAL ver~ le ;J Sept. HJ3ü 

S/S ATID ,, le 17 8ept. ,, 

.aux accorda appÜqués jusqu'alors. d.a~s qu'à concurrence de dix millions df"' 
le courant de l'année J 935 et en depJl francs p r an nvrc noa Ünportal1ons 
de toutes les facilités consenties par la de France det rnarchandi e-1 soumise. 
Turquie, la France a commencé à ache- et à 1oumr.ttre au contingentement. 

,. ., .. 
Ot.Jt te ait .sincère ou non. Je vou &J.S 

t.roire. ~a.conter, Martine. tu peux me S1S i.:\'l'TO ,, 
l tca ->eulcment je cuignais .i., pa .. •r S/8 ANDHO:' " 

" 17-18 
,, 2tl-'.!l 

.. 
• " 

Oéparls prochains 11om• BEY­
ROUTH, CAIFl<'A, JAl<'l'A, POllT 

SAID •~l Al.KXANURll<:: 
ter avec beaucoup de retard les tal>acs lndép~ndamment de crla on a 01 u­
qu'ellt' 9était engagée à prendre (hez r~. l'utilisation dans crtte liqWdation • 

!tlagj .. Yc~x Pour une petite sotte qui s'1 · ::.;;8 'I'lll~SSALIA 
'" ... a t • Il 1 're ---

" 2!·25 .. ,. 
M/S ATID le 'i Aoi"1t rna.; 
M;S AMAi, ln Ili Seµt. llJ3ô 
S/S AT!D le :!l! Sept. ,. 

nous f"t à noua refuser les conting1:nta de'" certajns prodWts dont r koulernent 
qu'elle noua avatt fixés. Elle lest trou· r t difficile, i:t cela au moyen d'un •yt· 
véc ainsi disposer chez nou11 d'un nlon· tèrne partü·ulier de c~mperu;ation. 

'' .. t-ee or1 qu • e pouvait p a1 Lauro-Line 
~t.ia Pas, on a son amour-propre 1 
f~ren't t~ut à l'heure, Gérard était si dif-

-- è· kr~ve, recueilli, ade>rable. • · 
. --. T eat-a-~ire que tu ladorais r 

•1 j, u devines tout! li m'a demandé 
i:) Voulais · · · · · ré-ondu. Il . me maner, 1e n aJ 1n~n,. '- ff! rn a demandé si je vou a1s etrc 
dernatnd~e, je n'ai rien répondu. Il m"a 
b ne.;·1 d ·. i...aaer... Je ui permettais e m em 
-. . ..._ ë= Tu n 'u rien répondu ] 

\oe eat à ce moment que Gcnevif.· 
d e11 •nt . E . , ta r«. lie nous a traites comme 
•'e11 ao1aes, elle a offensé Gérarad, elle 
... p einPortée, .elle lui a dit du mal de 
hor, 7l'Mt• : i;>our finir. elle ra jeté de· 
•t 1 on o~u. que je suis malheureu 

d A.!aint • 
t M enant elle s'était pendue au cou 
~. "'htine. Son chagrin. puéril, certes 
' v0 · c armant et sincère faisait peine 

If. ' 

'-'~'cl Console-toi, chérie 1 dj.t Martine a­
te,td douceur. Je vais téléphoner à Gé 

..._ Ù. Venir me voir à mon bureau. 
"te v· ne viendra pas. ajouta Lise, a-

lnt 
1 ~4cité. On l'a offensée et il est fier! 

'>land?Jguée, un peu émue, Martine de -
" : 

;':-li te [a• • · ) l...Ïac ba·P 1t a ce poJnt 
.......... 1aaa la tête : 

th.ic ., ! 0 ut eat changé pour moi depuis 
J aJ compris à quel je r aime ..• 

Déllllrls prochains 11our Anvers 
SS AIDA LAU HO v<•r4 lb-l6 Aoùt 11135 

tant de plui de 1 OO million• de franc• f~ d'autres tr-r?™ a iJ a été: possible de 
Strvi~ rpicial hi,,it11•uel dt 1/r1·11°11e • • · 1 1 · J' représentant }'excédent de us ventes a n1ettre a execuuon ~ nouveau c eanna. 

S/S POZZUOLI ,, ., 27•28 " " 

pour lJeyrotUla, f .'aiffu., Juj)'a, }'urd·Ai..;a;d la Turquie comparativen1ent à e.e:• a - dr tr1tn1former Ica ancjens nvoirs en cré­
rt Alt.cuudrit. chat1 . Elle ne pouvait récupérer cette dits co1n1nerciaux à long ternH• anns inté­

aomm~ qu'en se procurant du marchan~ rr.ts iJe garantir des primt-..s à cr.llr-~ dt! 
diJ;es turquea. nos m1t.rchandi!les dont l'écoulm1r-nt est 

Le jour où notre mission arriva à Pli- difficile et ~nfi.n dr. pcrn1ettrC' A la Ran 
ns. Ica r<·préaentant1 de quatTc P~Y• Q~Î que CC'.'ntralc dt' la R~publi1ue de con­

du étaient en pourparler!! Jcpuis trois mois aervt'r cet argent sans intér~t• pendant 
avec. la J.'rance pour tenter un accord de 8 ans au moins, de le faire fructifier dana 
clearing général, écarter les excédents des affaire.s financières. commerciales et 

Servil·e spl-oial d'lstanuul via Port-Sai<l pour Japon, la Chine et les Indes 
par des hateanx -express à des taux de frl!ts avantageux 

Conniiaaementa dlreot1 et billet• de pHHge pour tou.1 lea por14 
mm.de en comifCio11 avec lu paqutbota de la Hambur,q-Âmerika 

1 · · "oi·d'Lutsclier Llm1d et de la 1iam7mr9-Siidmnerikauiuhe ir1u.e1 .L•1 1w ~., 

Damp/acliiffah1·t.•· <JeaeU.chaft 

Voyages aériens par le "GRAF ZEPPELIN" 

, de• tanf1 douanil"'tl et accroitre les con · d 'escompte. 
tingents, ae préparaient à quitter la ca- 6. - l , proportion dCJ, devises mi f'I 

pitale française aans être panrenus à A la libre dispo ition de la Banque Cen· 
1'ente.n<lre. La rupture dC!I pourparlers traie a été portée de 30 pour ecnl à 35. 
ne tarda. pas à ac produire. 7. - f...a durée de l'accord " été por· 

Notre ,gouvernement av.ait dénoncé le tée à 20 111011 afin d'en assurer la •tabi. 
. Martine sermon.na ,aon ainée. -Les C:ilU· rnodu1 vivr:ndi et la France le cle.aring. lité. 

pêcher de eourir~ : . d' Il Je lui sin.s Méricourt pouvaient avoir certaine. Lea Français 1' opposaient à la cl"-u•e 8. - .La Régie française accepté 
- Rassure-toi, rep~n itp~ ère. P - prétentiona, rnâ:ia cellC8-ci ne réaiat.erai- prévoyant une marge d'rxportation d<" d'achetCT r~gulièrement chez nous <'ha· 

d ·-· • une correctJon sev e. our t · d t 1· • 30 r d 1 T · t qii• anne'c la quantité de tahac1 antérir-u· a muu-re . I .. tt d 1 en gucre evan enteternent d'un file pour cent en avr-ur e a urqu1e e .. 
tant il est un point sur Jequ~ J a ~n t qu'il1 adorajent. au dépôt de la contrevaleur à la Ban .. re1ncnt fixée. la proportion de 1'1n1g· 

de toi une précis.ion : a·t-on. oubn a-t-' Un ,ailence a'enau.ivit. Geneviève in· que Centrale de la République. l..e dép mentation est f"O outre de 50 pour CC'nt , 
1 d 't de •e laisser em rasser d. • · 1 ' 29 d Cab La 1 ' · · 9. - Le modus viv•ndi et l'a-cord de on pas e. r~• 

1 
ter Jte. n oaa1t. p u• propo91r:r de •évir a· cret u inet va eta1t conçu RUI- ... 

fi Ce ) t p d 1 t d · · t J tout no•1vel cl•aring .sont étroiten1ent attach~s !'tin par aon an ) / vec ro e nvucu.r contre eur jeune van ca pr1nc1pes e • que ... .. . 
- Qu'ut-qce tu me .chantea Ce n'est soeur. Vieiblement, elle était gênée, pre•· accord avec noua devenait très diffici· l'autr~ lant au point de vue de la durée 
- Un air banal. apre• tout 1 1 que penaude. Tout à coup, elle a'appro- Je à réaliser. que de le~r mi e f":n vigueur. l..ea dil'posi· 

pas une zaison parce que noua •o.mmes cha de Martine, ~ campa bjen droi~ de· C' eait da.ne ces conditions cW'ficile• que tiont de 1 accord entre-nt c-n vigueur à 
restées vieille s filles. pour que Liac en 

1

1 vant elle, et .Pronon~ avec rudcAC : furent entamée. Ica négociation• qui du~ partir du 1 3 août. 
faue autant 1 • . - Tu cro11 que c eet sérieux. cette a· rèrcnt 15 jours aan• interruption, sauf l.c . hcf de l'Office de compen1 tion 

Geneviève dit avec def...ance : ; mourette ) Gérard aerait Nncère ) Il é· les joura fériés. On peut en réaumer com· françats, M. Jolly, a dkl ré que ce nou· 

La toilerie de Nazilli 
L.a conatruction de la fabrique de Na­

ziJli commencera en septrmbre prochain. 
On cntrf"prendra dès maintrnant la con•-

uction des tna.isons de~ ~mployéa et du 
tronçon de \.'ole ferrée. On estime que 
deux 1nille per1onne1 lravadleront dans 
celtt"! u5ine el que la production sera de 
vingt rnill1ons de mètres de toile par an. 
l.t:s in!tallations de la nouvrllc fabrique 
ne acront pas infC::tieures à c.elles de la fa­
hnquc dr. Kayseri. 

Adjudications, ventes et 
achats des départe1nents 

officiels 
La Direcl;on de l'Hygjène d11tanbul 

1net en adjudication pour ie 21 aoOt 935 
1a fourniture de coke pour Ica quantité.a 
l'J·aprèa â l'uu..ge des établiuem~t• qui 
suivent e-.t cela au prix de Ltqs 24 la ton~ 
ne; 

De 500 à 600 tonnes pour l"h&pital 
drs ma1ad1e1 nerveuses. 

De 200 à lOO pour l'hôpital deo en • 
fan ta. 

De 5 5 à 7 5 pour l'institut antirabique 
De 1 OO à 1 50 pour le loyer dea étu· 

di.an ta. 
De 40 à 50 pour l'hôpital de Haydar· 

pafa. 
De 250 à 400 pour l'hôpital Nümu· 

ne de Haydarpafa. 
D• 1 50 à 250 pour le aanatori d 

Heybeliada. um e 

••• 
J.e1 flrlX offerts nar Ja corn · • d 
h d 1 

~· m1S11on es 
c ats e a ca trnc de S li . . • .. ~ m1ye n ayant 

pas conven_u elle remet d. d. . 
1 r en a JU JCAhon, 
~ ourniture de 2 3. 400 kilos 

I
d nudhergmes à Ltqs 2.164, 16.000 ki· 
01 o h · f · · ancots rais (ayttekad1n) pour 

Ltqs 2, 116, 5.400 kilos de combeaux à 
l.tqs I , 339, 7.600 kilos de tomatea à 
l.tq• 507. 

ETRANGER 
La Poire du Levant 

Rom•. 9 .- Le ministère de.s Tra • 
vaux Public• a décid~ de participer • 1 1·-. .. -;- Eh bien J demanda Gencvjève, 

~r u sermonnée, cette vicieuse ) Une 
~:~ gifle., voilà ce qu'elle mér!te 1 

- Tu croia que Gérard é~ou.era la pouacrait Li.se ) En ce cas fauraia aei me auit lea résulta ta obtenut : v~ 8 <".cor.d. ut le m"illeur, en son ,ar.nre, 
petite j) Tu oubües qu'elle n at pas de trop brutalement. Voia·tu ma paun.e fil· 1. - Le principe de clearing gén.l:ral qui ,Alt cte conclu jusqu"ïci, .et que 1c 
dot, et je n'ai jamais entendu parler du Ile, je n'ai auère de daccrnement, moi f a étt: maintenu. I syaleme turc B marqué un prorrèa pour 

•-· · d L t • Ba · a a r 01re u evan a fi par une c • 
tion de.1 travaux ~dilit ires et d XP<>si . 

hne, <:et.te fois, ne put pa1 a em· 
déeintér.eaeement des Méricourt 1 2. -!.... On .a adopté cc qui conatitue la la France éaalement. 

(Voir Ja 1a1tit • ..._ IMP) 
vaux en montagne et fluvjau ca lra x. 



LA PRESSE TURQUE DE CE MATIN 
1 sement des Habsbourg, en vue de 
parer à ce que le bras de l'Allemagne 
puisse s'étendre vers les Balkans, sont 
probablement disposés à préférer le Té­
tablissement des Habsbourg à l'An -

LA BOURSE ---Capital entièrement versé et résmes 
Lit. 8'i'i.2'i'i.'i93.95 sœurs ~~--~~~~~~----

schluss. Or, cette restauration constitu,e 

L'affaire des 'féléphones 

Istanbul 9 Août 1935 
• 

(Cours de clôture) 
~~ 

!<jMPHUNTS OBI,IGA'flO 10.25 

___,..~-

( Suite de la troisième page J tendre en s'élargissant de tous les côtés. un danger inconciliabl.e avec le maintien 
Or, c· était la première chose à faiTe. Par de lunité nationale des Tchèques et mê­
une heureuse coïncidence, Yalova se trou- me des Roumains. Sous les Habsbourg, 

< li se confirme - observe le Zaman v·e être dans une région forestière, ce qui les ,Croates, qui commencent à avoir au­
- que le gouvernement est décidé à p,r~- présente un grand avantage pour une sta- tant que les Serbes voix au chapitre, en 
céder au rachat de la Société des Tele- lion thermale. Ce que nous ,avons à fai- Yougoslavie, jouissaient de plus de li­
phones. Nous len félicitons. D'_a~ord, re maintenant, c'est d'y aménager, à bertés qu'après la guerre générale. Il suf­
par principe, il est juste que le telepho- travers les forêts, des routes de prome- fit de rappeler la situation de la Tché­
ne, comme tous les autres moy~ns ge corn nade et de construire, çà et là, des ma- coslovaquie en 1914 qui était réduite aux 
munications, soit entre les mai.ns ~ .gou- nières de châlets. limites d'une simple province et la paT­
vernement. Si lon e11.cepte 1 Amen que, Quelle est }'étendue de la forêt de Ya- tition des races vivant au sein de cette 
où les entreprises privées ont pris un lova qui, considérée comme faisant paT- province. Un coup d' œil sur lancienne 
grand essor, dans tou.s leR P~Y~ du 1:1on- tie de la ville d'eau, sera aménagée en carte nous apprend ce qu'était la situa­
de, les communications telephoniques conséquences ? Ce point, lui-même, n'est tion des minorités hongroises de Rou­
sont entre les mains du gouvernement. pas encore déterminé. Il importe ensui- manie et des propriétés hongroises. 

Direction Centrale MILAN 
Filiales dam toute l'ITALIE, ISTANBUf, 

IZMIR, LONDHI<~ 
NEW-YORK 

Et je suis d'un naturel grognon. Nous 
n'avons jamais été riches ... et )ai tou­
jour été laide 1 Ça vous forme le carac­
tère, ou, plus exactement, ça vous le dé­
forme l On ne m'a jamais fait la cour ; 
aucun de nos cousins ne m'a embrassée 
en cachette, ni pour le bon, ni pour le 

Intérieur 9~.25 Qunis . r 45.40 
Ergnni 1933 95.- B. Repré~entati 41).16 

Créntions à !'Etranger: 
Banca Commerciale Italiann (France) 

Paris, Marseille, Nice, Menton, Can-' 
nes, Monaoo, Tolosa, Beaulieu, Moote 
Curlo, Juan-le-Pins, Casablanca, (Ma· 
roc). 

Banca Commerciale Italiana e Bulgnra 
Sofia, Burgns, Plovdy, Varna. 

Banrn Commerciale Italiana e Greca 
Athènes, Cavalln, Le Pirée, Salonique. 

Uoiturc 1 27.95 Anadolu 1-Il 46 z& 
Il 2G.20 Anadolu Ill · • 
lil 2G.70 

mauvais matif. Je ne sais pas ce que De la R. T. 
ACTIONS 
58.50 1 

I~ Bank. Nomi. 9.5Û 
Téléphone 
Bomonti 
Dercos Au porteur !HJ() 

Porteur de fonds OO.-
Tramway 30.50 
Anadolu 25. -

1s.-
-·-

Chez nous, l'installation du téléphone et te de travailler peu à peu à éla,rgir la En face du danger de la restauration 
Ses de'buts, e'tant apparus difficiles, on a h 1 d y 1 · • d H b b · 'b 1 't l'unité na 

Banca Commerciale Italiana e Rumana, 
Buoarest, Arad, Brailn, Brosov, Cons­
tanza, Cluj, Galatz, Temiscara, Subiu. 

Banca Commerciale ltaliaua µer l'Egit­
to, Alexandrie, Le Caire, Demanour 
Mansourah, etc. 

c'est, moi. que ]'amour ; alors, je le mé­
prise. C'est léternelle histoi1'e d'une 
grappe de raisins que l'on trouve, soi-di­
sant, trop verte. Je suis sèche comme u­
ne râpe, aigrie comme du vin mal con­
servé, mais je ne suis pas méchante, au 
fond.Tu le sais, Martine. Aussi je te don­
ne carte blanche. Répare les erreurs que 
j'ai pu commettre. 

~irket-Hayriye 15.50 
Régie 2.00 

Ciments 
Ittihat day. 
~urk d11y. 
Balia-K1tr11hiiO 

. cent· Droguemi 

11 • .....-
12.9& 
9.iiO 
o.95 
1.60 
4,61'> 

situation t erma e e a ova iusqu au es a s ourg qw e ran erai -
été obligé de laisser cette entreprise en- bord de la mer de façon que toute cette tionales des tats de la Petite-Entente, il 
tre les mains des étrangers. Mais aujour- étendue soit englobée dans les limites de y a la question d~ !'Anschluss, qui rédui­
d'hui, la Turqu,e, tou.t, comme elle ex- la ville d'eau. Les terres qui n'ont point rait de moitié la sécurité de la France et 
ploite les postes et telegraphes par ses de propriétaires doiv.ent être cédées à de l'Italie. 

Banca Commerciale ltaliana Trust Cy 
New-York. Elle avait débité cette tirade sur un Paris 

ton monotone qui masquait, à peine, son 

CHEQUES H).17.85 
12.03.- Prague 4,19.l~ 

G23.- Vioune 

propres moyens, pourra, sans nul do_:ite, cette ville et une partie de celles qui en Le Conseil des ministres des Affaires 
exploiter les téléphone~ avec le i:i1 en;e î ont doivent être expropriées à leur va- étrangères de la Petite-Entente qui se 
succès. Donc, de ce pomt de vue, il n 'f J.eur actuelle, sans causer, toutefois, des réunira à la fin de ce mois, ;;'efforcera 
a aucun inconvénient à ce <;lue les te- préjudices aux .villages des alentours. de peser ces deux difficultés dans une 
]éphones passent entre les m~ns du gou- Une fois que Yalova-les-Bains sera même balance. 

Banca Commerciale Italilllla Trust Cy 
Boston. 

Banna Comm•rciale ltaliana Trust Cy 
Philadelphia. 

Affiliations 1\ l'Etranger: 
Banca della Svizzera ltaliana: Lugano 

Bellinzona, Chiasso, Locarno, Men· 
drisiu. 

Landre~ 
trouble. Martine s'étonna : 

- Qu'y a-t-il donc. ma vieille ? de- New-York 
manda-t-elle en retrouvant sa douceur Bruxelles 
coutumière. 

Geneviève haussa les épaules 

Milan 

et mur- , Athèn. es 
Genh·e 

,,.s1.4S 
79.G5 13 :'.!a1lrill 

01.97: 
4.71.40 Berlin 
970.- Belgrade 

114.IJ6. 
4.21"'' 

8.'J.71.f>O \'ur~ovie 4.61.4' 

vernement : il n'y a, au contraire, que des placée dans ce cadre élargi, on travaillera ... Les temps et les situations sont 
avan

0
tages à cela: . , • es là reboiser les endro}ts dépour".u.s .d'arbres 

1 

cha?~~s. Quel que soit le désir des vieux 
D autre part, le rachat des .teleph~n ·• et à créer, çà et la, des prames et des politiciens de se conformer aux temps 

sera grandement profitable a la fo'.s a 1 parcs. Tout cela ne nécessite pas de gros- nouveaux, il y a probabilité de vojr la ques 

Banque l<'rançaise et Italienne pour 
l'Amérique du Sud. 

(en France) PariH. 
(eo Argentine) Buenos.Ayres, l{o­
sario de San ta-Fé. 

mura, songeuse : 
- Mais rien 1 Que veux-tu ? 
Des larmes brillaient au bord de ses 

paupières. , 

Amsterdam 
Sofia 

2.43.40 
1.lï.75 

6.'l.46.-

Budapest 
Bucarest 
Mo~cuu 

IJE\'lSES (\'entes) 

63.rr.&0 
1ù.~ ....... 

1, , · t' l t à la population. , . d · d 1 p · c d · econom1e na iona e e • , ~es depenses, en raison surtout u carac- tion e a etJte-i::.nt.ente evemT une 
Chez nous, les soc iétés étrange;~s, n ont · tère fertile du sol en cette région. La fer- préoccupation européenne plus grave que 
jamais tendu à autre chose qu a assurer tilité y est même telle que nous nous rap- le conflit italo-abyssin. » 

(au Brés,il) Sao-Paolo, R io-~e-J n· 
neiro, Santos, Dahm, Cutlrj ba, 
l'orto Alegre, Rio Grande, ltecife 
(Pernumbuco). 

l 
- Allons 1 Allons, ma grande 1 dit 

encore Martine, du courage 1 Tu n'as 
pas fondé de foyer, tu n'as pas d'enfant, 
et tu t'imagines que tu as « raté ta vie »? 
Tu te trompes. D'abord, il n'y a pas de 

Psts. 
169.­
G24.-
12G. 

p8is. 

1 tages et ceux des pays . d 1 d eurs propres avan . pelons y avon vu es p ants e com-
h Uels el les appartiennent. On b . . 1 d' · d' r.c es auxq . . eaux qm avaient es imens10ns ar-

n' en pouvait pas citer une Reule qui ait b . • . ustes. 
suivi une voie différente e~ ait lente ~m- En réalisant toutes ces entreprises, on 
· cl 'a•surAr la sympathie du public . , A t d s1 e s ~ - . se preoccupera. en mem.e emps, es 

Dès que le ~ouverne~ent, au:a pns en thermes proprement dites. Dans une ville 
mains les télephon~s. il redwra, i:ieut- d'eau comme Yalova, la cure ne doit pas 

être de moitié, le ?:1x des conve~satw.ns. consister seulement à prendr·"' des bains. 
Même si la propos1~on. de cette reduch.on l .es propriétés des sources doivent être 
n' e;i,t que du quart, 1! n en sera pas moms minutieusement déterminées et chacune 
tout profit pour le public. , . d'elles doit servir au traitement spécial 

Jardin n1unicipal 
de T epe ba;;;i 

-----
Jeudi, Vendredi, 

Samedi et Diman­
che à 21 heures 
précises 

Deli 
D·olu 

(au Chili) ~antiago, Valparaiso, 
(en Colomliie) Bogota, Baran­
quilla. 
(eu Uruguay) Montevideo. 

Bunca Ungaro-ltaliana, ' Jludupest, IIat­
van, MiBkole, ilfako, Kormed, Oros· 
haza, Szeged, etc. 

Banco ltnliano (eu Equateur) Gayuquil. 
Man ta. 

Banco ltaliuno (au Pérou) Lima, Are-
4uipa, üallao, Cuzco, Trujillo, 'l'oanu, 
.Molliendo, Chiclayo, lca, Piura, Puno, 
Chinchu Alta. 

Bank Haodlowy, W. Warszavie S. A. Var­
sovie, Lodz, Lubhu, Lwow, Po:i;an, 
Wilno eto. 

Hrvatska Banka D. Il. Zagreb, Soussak. 
Societa ltaliana di Uredito; ll11lan, 

Vienne. 

« vie ratée>. Il y a certains être égoïstes 
et inutiles : d'autres, au contraire, qui se 
dévouement, qui sont indispensables aux 
leurs, qui servent - dans le beau sens 
du mot servir 1 Tu est de ces dernières, 
Geneviève. Et si aucun de ces imbéciles 
d'hommes n'a eu le bon esprit de t' épou­
ser, c'est qu'ils manquent encore plus de 
clairvoyance que je ne le pensais ... 

Geneviève ne répondit pas. Les lar -
mesa glissaient, maintenant, Je long de 
ses maigres joues. 

• • • 
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On dit aussi que de gra~de~.reduch?ns auquel elle s'applique. Pour cela, un corps 
seront apportées aux frais d mstallahon médical doit se livrer continuellement à 
des téléphones. Il est hors de d~ute qu.e des études de laboratoire et à des expé­
cette réduction se.ra à !'~vant~ge a la ~o!s riences. En moins de dix ans, Yalova 
du public l"t de 1 admm1str Lion des tele- pourrait devenir une ville d'eau d'une 
phones. Celle-ci verra doubler. dans un renommée universelle. Mais, .avant tout, 
laps de t.emps très court, le nombre de et avant l'argent même, il faut de la com­
ses abonnés. , . pétence et de la méthode. Si la chose 

La voie dans laquelle 8 est e.ngagee n'avait pas été tellement .répétée qu'elle 
notre ministre des Travaux p~bhcs, M. est devenue fastidieuse, nous dirions que 
Ali Çetinkaya, est de nature a assurer, lon ferait bien de confier ce soin à un 
dans la mesure du possible, de grands a- spécialiste européen, ayant fait preuve de 
vantages au public, en le libérant de ses savoire-faire dans ces sortes d'entre­
pires fléaux. En même temps, un tour- prises. » 

opérette en 3 actes par Ekrem Re~it. 
Siège de Istanbul, Rue Voîvoda, Pa· 
lirnzo Karaküy, 1'éléphone Péri\ 
44841-2-3·4·5. 

- Ainsi, pensa Martine, lorsqu'elle 
se retrouva seule, il m'a fallu consoler 
l'une de mes soeurs, parce qu'elle ai­
mait et qu'elle était aimée. Puis j'ai dû 
consoler r autre parce qu'elle ignorait 
tout de ]'amour. Etrange .rôle qui me fut 
donné là 1 
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nant important sera marqué dans la voie 
du véritable relèvement du pays. 

Après que laffaire des .téléphones aura 
été réglée, il faudra absolument, que lon 
en v:enne aux sociétés d'Electricité et 
des Trams d'Istanbul. Ces sociétés réali­
sent, chaque année, 10 millions de livres 
turques de bénéfice, alors que le total 
des rentrées à la Municipalité ne dépas­
se pas cinq millions. Nous doutons, d'ail­
IP.urs. que. pratiquement, elle encaisse ef­
fectivement même quatre millions. Dans 
ces conditions. il est absolument illogi ­
que et inadmissible que, dans une gran­
de ville comme Istanbul, lorsque les r'en­
trées de la Municipalité ne dépassent pas 
quatre millions, deux seules sociétés tra­
vaillant en cette ville. réalisent 10 mil­
lions de recettes. li n'y a pas. dans le 
monde entier. de fait aussi étrange, que 
dis · je, aussi tragique 1 » 

Con11nent on crée 
une ville d'eau 

M . Yunus Nadi, qui fait une cure à Ma­
Tienbad, s'inspire de l'organisation de la 
ville d'eau pour formuler quelques ob­
servations qu',} applique à la Turquie. Il 
écrit notamment, dans le Cumhuriyet et 
la République de ce matin : 

« Lorsqu'on Mit s'y p11endre, on peut 
réaliser de grandes et de belles entrepri­
ses sans grosses dépenses. Il nous sem­
ble que c'est un peu dans le sens contrai­
re qu nous agissons. Prenons pour exem­
ple les therm es de Yalova. Chacun sait 
que nous avons décidé de faire de cet­
te localité une ville d'eau et nous avons 
entrepris, à cet effet, des travaux qui, 
tous, mérit·ent des éloges. Mais ce qu'il 
y a d'étonnant, c'est que nous n'ayons 
pas pensé jusqu'où Yalova pourrait d'é-

L'affaire d'Abyssinie et 

la Petite Entente 
Le ~orrespondant du Tan à Bucarest, 

M. $er.ef $efik, adresse à son journal, 
sous ce titre, une longue correspondan-
ce: 

« Nous sommes - écrit-il notamment 
au moment le plus fertile en événe­

ments, .au point de vue diplomatique. Les 
chroniqueurs politiq}.ies ne se souvien­
nent guère d'une année aussi chargée que 
celle de 19 34-35 en conférences, enten­
tes et entrevues. Les ministres des Affai-
res étrangères ne tiennent plus en place ; 
ils sont, sans arrêt, d'un pays à l'autre, 
comme des commis-voyageurs ou des tou-
ristes américains 

Les salons des gares, perpétuellement 
envahis par des gens coiffés de haut · de 
forme, qui viennent recevoir ou saluer, 
à leur départ, des hommes d'Etat en 
voyage perpÛuel, ont pris l'aspect de 
salles de bal 1 

... L'affaire des Habsbourg est peut­
être plus importante que celle d' Abyssi­
nie. La guerre d'Afrique est une ques­
tion qui n'intérese qu'en fonction de ses 
répercussions européennes. Et la Petite­
Entente est une flamme qui brûle au cen­
tre même de l'Europe . 

. . . La France, considérant que le poids 
de la masse de 80 millions de Germains, 
qui serait constituée en cas d'union en­
tre l'Allemagne et l'Aut'riche AC pèse­
rait pas seulement sur l'Italie, mais aussi 
sur la route des Balkans, par Belgrade 
et Sofia, et disposée à envi9ager la 
situation du même angle que l'Italie. Les 
Français qui, hier encore, s'opposaient 
autant que la Petite-Entente au Tétablis-
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Le merveilleux retour 
Par André Corthis 

. ~-~ ---
<t Chez moi 1 1!! puis, dans quelque satisfaire de lui seul. Il n'était qu'un 

temps, être ici chez moi. j'ai réussi, j'ai moyen. Considéré de la sorte .. et mis au 
gagné, je suis arrivée. Arrivée ? .•• » Le service de ce besoin de domination qu'à 
brouillard, si haut que je fusse parvenue, , présent je me rappelais, il devenait ac­
me cachait l'espace. J'avais lu de ces: ceptable. « Quand nous irons à Paris ... », 
récits d'ascension. On se hisse, on s' écor· i disait Romain sans avoir besoin d' atten­
che .et voici qu'au lieu de l'immense ho- dre aucune réponse. « Député ... » rê­
rizon ce qu'on découvre là-haut ce sont vait-il. li revint plusieurs fois à ce pré­
ces volutes glacées. Même votre main ventorium. L'idée le ;éduisait tellement 
étendue vous devient invisible. Et l'her- qu'il ne voulait pas .admettre de l'avoir 
be qui bougeait à vos pieds dans la plai• repou~sée. < Mais non ... pen;onne ne 
ne ne peut même plus là-haut être vi- m'a jamais parlé de ça, affirmait-il. Vous 
vante, êtes la première ... » 1 

Dans un instant peut-être j'y verrai Le vin, comme d'habitude, plus que 
plus clair ... j'y verrai clair tout à fa.ü. d'habitude à cause de la chaleu.r, le con­
Le champagne m'y aida. Mêlé de fraises gestionnait. 
de bois et de liqueurs assez fortes, il Et peut-être aidait à son état ['étrange 
constituait une boisson appelée « cup », feu dont par instants je me sentais enva­
m'apprit Romain; et dont je n'avais ia- ! hie. Nous riions : nous parlions fort et me-
mais goûté. Deux ou trois coupes de nions à nous deux un certain tapage. 

Musique de Cemal Re~it 
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Nous prions nos correspondants 
éventuels de n'écrire que sur un seul 
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Location de coffres-forts à Péra, Galat.a 

Ls~~~HAVELLER'S CHEQUES Il 

MONSIEUR seul désire chambre, Ta-

xim et Tunnel. Ecrire au journal préten­

tions. 

Un transport partant pour lAfrique Orientale 

Il n'en fallut pas davantage pour 
qu'elle fit un retour sur elle-même. Tout 
comme Geneviève, dont elle suivait les 
traces, aucune demande en mariage ne 
lui avait été faite. Mais, de même que 
Lise, un de ses amis d'enfance l'entourait 
de soins tendres et habiles. C'était une 
espèce de rêveur, un artiste, qui n'avait 
pas l'étoffe d'un mari, qu.i . souffrirait de 
toute atteinte à sa liberté - quitte à res­
ter strictement fidèle, si on ne lui impo­
sait pas l Nonchalant et paradoxal, il é­
tait capable - en une circonstance gra­
ve -du dévouement le plus absolu. 

Martine se rappela avec quelle élé -
gance - qui écartait tout cynisme - il 
avait maintes fois répété : 

- Je ne vous offre que r amour 1 
Elle était prête à accepter cet amour, 

si simplement promis. Mais son bon sens 
et ses préjugês de bourgeoise la retenai­
ent encore. 

- Je ne vous offre que l'amour 1 
En se Tépétant cette phrase, elle revi.t 

les visages de ses deux soeurs : elle se 
rappela leurs larmes diversement signi­
ficatives. Sa r.ésolution fut prise. Assise 
à son bureau, elle étala posément, de -
vant elle, une feuille de papier à lettre. 

«C'est cntendu»écrivit-elle sans éprou 
ver de gêne, presque avec ce mélange 
d'impudeur et de courage qu'il lui fau -
drait bientôt avoir,« puisque vous le dési 
rez tellement, nous nous retrouveron'.s 
demain soir ... » 
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Les cloches qui m'avaient si souve,nt sérieuse que vous soyez, on ne peut pas vous cacherai pas, puisqu'on peut tout 
étourdie, les cloches lâchées dans leurs empêcher les gens... vous dire, que je reste malgré tout agacé, 
bonds sur les ruelles engorgées par tout - De quoi ne peut-on pas les empê- 1 chiffonné par le souvenir de ce goûter que 
ce qu.i vit à Lagarde, je recommençais cher ? j'ai donné au !1rintemps. Je crains de 
à les entendre. Je serrais deux cents - De rien ..• de rien, dit-il précipitam- m'être conduit comme un imbécile et 
mains. Je répondais distraitement à des ment, craignant, je le d.evinai un peu plus 

1 

d'avoir trop laissé voir que Sabine de La 
prières que m'adressai.ent, n-0n certaines tard, que ie n'eusse cru saisir une quel- Mûre me plaisait. Heureusement vous 
personnes, mais .certains personnages : conque allusion. Si je n'en étais pas bien étiez là, presque en maîtresse de mai -
c Je verrai ... » Ma grand'mère orgueil- loin, i'étais loin .en tout cas de m'en ef- son ; cela permettait aux gens d'hésiter. 
leuse dont on parlait encore si respec- frayer. Mais c'est lui qui s'inquiétait de Je l'ai bien vu à la façon dont m'ont par­
tueusement, bien qu'elle fut mor mon silence. lé de vous quelques personnes, entre au­
te depuis dix ans je l'affrontais la dé- - Ecoutez, me dit-il, pour me détour- tres, r:-1~le de ~Lle~led. D'a~lleur).,,, je 
f.ais je me sentais plus reine qu'elle ne ner de mes possibles arrière-pensées, il vo:is 1 a~ r~pp~rte. c. est ce q~1 me sauve 
le fut jamais. L'exaltation où j'attei- me vient une idée que je veux vous ex- a.uiourd hui. Si ma~ntenant Je vous af­
gnais me rendit mue.tte. Mes yeux duTent poser tout de suite. Vous avez vu. n'est- fiche ouverte1:1ent, l~~e_usement, on ne 
s" assombrir, mes dents se serrer. « A quoi ce pas, comment j'ai pris J' escapade de pourra plus dir~ que. l 81 u~ reg~et quel­
pensez-vous ? » demanda Romain. Il se la petite de La Mûre : avec la plus par- conque et que ie suis vexe. Mais la fa. 
remit à rire ... Inutile de répondre. Je le faite indifférence. Vous savez d'ailleurs çon ?.. · allez vous me demander, de 
sais ... Je le sais », insista-t-il plus bas, comme je me méfiais d'elle. Je veux bien vous afficher ain~i presque off!c!ellem.ent 
penché sur la table et cherchant mes yeux reconnaître qu'un moment j'ai pu pen- s~ns q.ue cela soit. encore .officiel. ~est 
de ses gros yeux injectés. ser à lépouser. Je reconnais aussi que c' é- bien simple. Je vais organiser un dmer, 

Je refusai de prendre le café dans la tait une folie. Oui, j'étais fou, - ce qui un dîner, ~·une dou~ne d.e couverts ~u~ 
bibliothèque. « Mais dehors, il fait peut arriver à tout le monde, - mais un vous presi~erez assise en face de moi, a 
chaud, protestait Romain. - Tant pis I» fou qui gardait sa lucidité Ce scandale la place qui, dans peu de temps. seria tou­
Entre quatre murs le têt,e-à-tête mainte- ne m'a pas surpris . il ne ~·a pas ému . jours la vôtre. J'inviterai la plupart de 
nant ne serait plus supportable. C'est que j'avais be'.aucoup pensé à vous ceux et de celles qui assistaient au goûter. 

Je me sentirais en sûreté que dehors, pendant mon absence et la lumière s' é- Voulez-vous que tout de suite, nous en 
sous les fenêtres où toujours est prêt à se tait faite : vous saurez m'aimer cent fois établissions la liste ;> 
pencher quelque serviteur. L'air que gar- et mille fois mieux que cette écervelée. Il appela pour donner ]'ordre qu'on 
dait Romain me confirma la sagesse d'une Seulement, il y a des choses qu'on ne lui apportât un calepin, un stylo. Ce qui 
telle précaution. M'examinant trop atten- peut pas crier sur les toits. Et par décen- aidait à mon impression d'assister ,aux 
tivement pendant que je versais le café, il ce, Jes. délais légaux n'étant pas écoulés détails d'une telle journée et non de ]a 
me fit sur ma taille et mes chevilles quel- depuis la mort de votre mari, nous ne vivre, c'était le peu de part que j'avais 
ques compliments assez brutaux. Il sou- pouvons dès mai~tenant annoncer nos à y prendrl!. Pas une fois Romain ne 
pirait, rêvait, s'absorbait tout à coup. fiançailles ... ce qui préserverait entière- m'avais posé la question qui ,eut nécessi-
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il était bien p~us sûr . ai11te0"" r 
siens ? Rien n importait rn 11culle ~ 
d'établir cette liste. Sans ~ ,,r JI 
il montrait son impatience ~Ji~ 

- Samedi, oui, dès sa le t JI 
pas .laisser aux bavardageS tipi i' 
se répandre. éstfll fi" 

Je le regardais, mais à P:011t ce.e 9Î.. 
bien voir et sans savoir du If qtl~ 1 tlJ 
lui répondais. Ces jugerne~ ris. '~'f 
tais sur lui autrefois, ce rn~ 11e ~ ;e / 
les rappelais pas plus ~ue J:c.e #'JI. 
à les oublier. L'état d ;i~se hB<I~ et·~ 
trouvais et qu'augmentait cdistil1~'-s;· 
ne me laissait plus rien de"~ 
sentiments ou des choses ifll ~' 
lointains et rapeti~sés troP }>1,11 jl 
ment. Mi!le~J· 

- V oyons . . • Mlle d~. ~b ~o' 
bord, bien entendu. éJitJllt 
Ploque ... Les Ploque, fil ·ne ? 
ça vaut-il vraiment la pel • .,;"') 

(. 
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it•~· , Sahibi: G. p . ctiitii' 
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Dr. Abdül e ~ 
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cette mixture dissipèrent mes ténèbres. - Quo non ascendam ? Ah 1 comme 
Enfin, m'apparaissaient les raisons de vous allez l'aider, comme vous allez l'a­
ma froideur devant un succès depuis des dorer, votre grand homme 1 murmura Ro­
mois préparé. Ce luxe, si je n'y étaits main pendant un des rares instants où l'im 
plus sensible maintenant qu'il m'assail- passible valet qui nous servait quitta la 
lait, c'est que jamais je n'avais pe'lsé me pièce. 

- Vous êtes vraiment joUe, très jolie, ment mon amouT-propre. Il est toutefois té une précise réponse. A quoi bon 

Basimevi, M. B tljlJI 
Seo pjyer 

beaucoup trop jolie pour ruter seule. Si possible de tourner la difficulté. Je ne m'interroger, puisque de mea eentiments 


